
Page 3

BENBOUZID INTRANSIGEANT 
DANS LA PRÉVENTION 

14
Ramadhan 1441

Iftar : 19h45
Imsak : 04h07

UNE AUBAINE POUR SONATRACH

Total échoue dans 
le rachat d’ Anadarko

MASSACRES DU 8 MAI  1945

LE JEUNE

INDEPENDANT
N° 6684 - JEUDI 7 MAI 2020

QUOTIDIEN NATIONAL D’INFORMATION FONDÉ LE 28 MARS 1990 – ISSN 1111-0115. PRIX : ALGÉRIE 20 DA, FRANCE 1 EURO

Le ministre de la Santé, le Pr. Abderrahmane Benbouzid, juge qu’il est
désormais obligatoire le port du masque afin d‘endiguer la pandémie
du Covid-19 en Algérie, une contrainte qu’il assimile à celle de la

ceinture de sécurité pour les automobilistes. Si cette mesure venait à
être appliquée puis respectée scrupuleusement par les citoyens, elle

favoriserait le retour progressif à la normale.
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Pendant que le monde célébrait la victoire sur le nazisme  il y a 75 ans, en
Algérie les colons français ont pris le relais pour perpétuer l’horreur. Les
massacres à Sétif, Guelma et Kherrata, le 8 mai 1945 ont été l’illustration
de la démence du colonisateur français qui considérait que la liberté et la

dignité se conjuguaient seulement au mode de l’homme blanc
européen.Page16

LE NAZISME EN ALGÉRIE 
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BENBOUZID INTRANSIGEANT DANS LA PRÉVENTION 

Le port du masque obligatoire 
Le ministre de la Santé, le Pr. Abderrahmane Benbouzid, juge qu’il est désormais obligatoire le port du
masque afin d‘endiguer la pandémie du Covid-19 en Algérie, une contrainte qu’il assimile à celle de la

ceinture de sécurité pour les automobilistes.

«Il faut que tout le monde porte un
masque, qui reste un bouclier. La
contamination est aérienne (pos-

tillons), si on met un masque on se protège
et on protège autrui» a déclaré M. Benbou-
zid lors de son passage sur les ondes de la
Chaine 1 de la Radio nationale.
Pour ce qui est de l’évolution de la pandé-
mie du Covid-19, la ministre a affirmé que
cette dernière risque de durer encore plus
que prévu « nous vivrons encore longtemps
avec ce virus et la situation peut perdurer» ,
appelant tout un chacun au respect des
gestes barrière contre le Covid-19 notam-
ment le port des masques. «Nous allons
encore vivre avec ce virus pendant plu-
sieurs mois tant qu’il n’est pas définitive-
ment éliminé. Personne ne peut confirmer
s’il y aura ou pas une deuxième vague de
ce virus», a-t-il averti. 
Le Pr Benbouzid a précisé que les indica-
teurs d’utilisation de ce protocole thérapeu-
tique «sont encourageants et très satisfai-
sants «. «Je pense que le nombre des décès
a baissé grâce à ce traitement», a-t-il dit,
rappelant que l’Algérie était parmi les pre-
miers pays à l’appliquer sur près de 8 000
cas atteints de Covid-19. Il a rassuré les
citoyens que l’Algérie possède un stock
suffisant de ce protocole pour le traitement
des personnes atteintes de ce virus, sans
oublier - ajoute le ministre- la production
prévue de ce médicament au niveau de
l’usine de Lakhdaria à Bouira, après récep-
tion d’Inde de la matière première.
Évoquant la décision du président de Répu-
blique relative à la création d’une prime
exceptionnelle allant de 10 000 à 40 000
Da selon le corps, pour trois mois renouve-
lables, au profit du personnel de la santé
mobilisé dans le cadre de la lutte et la pré-
vention contre la propagation du nouveau
Coronavirus, M. Benbouzid a fait savoir
que la liste avait été élargie à d’autres corps
dont les techniciens anesthésistes, les bio-
logistes, les 
psychologues et les sages-femmes, à condi-
tion d’être en contact avec les patients de
covid-19. A une question sur la reprise des
programmes d’interventions chirurgicales

en cette conjoncture, le ministre a précisé
qu’il était possible de donner des orienta-
tions à cet effet, sachant que le nombre de
lits utilisés dans le cadre de la lutte contre
ce virus est réduit, que la situation est sous
contrôle et que les chiffres sont stables. Les
services affectés à cette maladie sont
connus, ce qui nous permet de donner pro-
chainement des orientations afin de
reprendre les interventions chirurgicales,
pour peu qu’elles n’impactent pas les
mesures décidées pour faire face au Covid-
19, a-t-il soutenu.
Au sujet de la nouvelle cartographie de
lutte contre le cancer à travers l’introduc-
tion de la numérisation et des technologies

modernes, le premier responsable du sec-
teur a déploré la non application des déci-
sions prises lors de sa réunion avec les
directeurs des centres anti-cancer (CAC),
notamment le droit du patient au choix de
l’hôpital qui lui accorde un rendez-vous
proche pour la radiothérapie que ce soit à
Alger, à El Oued ou ailleurs, affirmant que
d’autres mesures seront prochainement
prises. Par ailleurs, Pr. Benbouzid a fait
savoir qu’une réunion centrale avait été
tenue avec les directions de prévention
pour le lancement de la campagne destinée
à la lutte contre les maladies fréquentes en
été.  

Nassim M.

LE DG DE LA PHARMACIE CENTRALE RASSURE :

Les stocks de chloroquine suffisent
pour un million de patients

LA PHARMACIE centrale des hôpitaux (PCH) dispose d’un stock
de chloroquine suffisant pour environ un million de patients, c’est
ce qu’a révélé le directeur général de la Pharmacie centrale des
hôpitaux Tarik Djaâboub.
Une quantité qui permet, selon le patron de la PCH, Tarik Djaâ-
boub, de répondre à tous les besoins en cas d’éventuelle propaga-
tion importante du virus. Dans une déclaration au journal électro-
nique Echouroukonline, M. Djaâboub a fait savoir que l’Algérie a
augmenté sa capacité de production de chloroquine grâce à l’usine
privée de Lakhdaria, notamment après l’importation d’une partie
importante de la matière première en provenance de l’Inde. Quant
à l’azithromycine, un antibiotique utilisé en complément de la
chloroquine, le responsable a expliqué que le médicament est «
entièrement produit en Algérie ». Ce dernier a fait savoir que
depuis la propagation du Coronavirus, la pharmacie centrale a mis
en place une cellule de crise pour suivre l’approvisionnement en
moyens de protection et en médicaments disponibles, grâce auquel
des médicaments et accessoires de protection tels que des masques,
des vêtements de protection, des gants et des désinfectants ont été
distribués aux établissements de santé privés et publics, s’appuyant
par la suite sur le stock stratégique de la pharmacie, qui ensuite
était soutenu par les dons fournis par des acteurs pharmaceutiques.
« Nous avions un stock stratégique de bavettes et d’autres fourni-

tures, ce qui nous a permis de faire face à la crise à ses débuts »,
aexpliqué M. Djaâboub, et d’ajouter qu’ « il y avait également
quatre producteurs de bavettes en Algérie en plus des quantités
importées pour contrer l’évolution de la pandémie », a-t-il indiqué.
La hausse des inexplicables des bavettes et leur manque au niveau
des hôpitaux, a poussé, selon M. Djaâboub, la PCH à commencer
à vendre il y’ a environ deux semaines, les bavettes pour les distri-
buteurs de gros, traitant avec les pharmacies pour les fournir aux
citoyens à des prix raisonnables. « La mission principale de la PCH
est de fournir les hôpitaux comme indiqué par son nom, mais
comme nous sommes dans des circonstances exceptionnelles, nous
devons, sur instruction du ministère de la Santé , vendre aux phar-
macies par le biais de distributeurs dans le domaine pharmaceu-
tique sur tout le territoire national ». Le responsable a révélé que
l’organisation qu’il dirige a acquis dans ce sens, plus de 100 mil-
lions de bavettes. M . Djaâboub a, par ailleurs, souligné que la
pharmacie centrale et à travers ses cinq antennes régionales à Oran,
Annaba, Bechar, Biskra et Alger assurent les commandes des dif-
férentes wilayas et établissements de santé. « Ces antennes reçoi-
vent des commandes périodiquement et travaillent 7/7 jours et
24/24 sans obtenir un jour de congé à cause de ces circonstances
exceptionnelles qui nécessitent une vigilance et une continuité du
service », a-t-il précisé.  Lynda Louifi

CORONAVIRUS
159 cas confirmés et 
6 décès en 24 heures
LE BILAN de la pandémie du nouveau
coronavirus rapporté par le Comité scien-
tifique de suivi de l’évolution de la pan-
démie du coronavirus en Algérie a fait
état de 159 nouvelles contaminations au
Covid-19 et de six décès en 24 heures,
portant le total des cas confirmés à 4997
et des décès à 476
«Cent-cinquante-neuf nouveaux cas
confirmés de coronavirus (Covid-19) et
six nouveaux décès ont été enregistrés
durant les dernières 24 heures en Algérie,
portant ainsi le nombre des cas confirmés
à 4997 et celui des décès à 476 », a révélé
hier à Alger,  le porte-parole du comité,
Djamel Fourar.
Pr Fourar a indiqué lors du point de pres-
se quotidien consacré à l’évolution de la
pandémie  que le nombre des personnes
guéries a encore progressé pour atteindre
2197, dont 130 lors des dernières 24
heures.
Pr  Fourar a signalé que l’ensemble des
cas confirmés au coronavirus ont été
enregistrés à travers 48 wilayas, et que les
décès ont été recensés dans 40 wilayas.
Il a également fait savoir que 16 wilayas
n’ont recensé aucun nouveau cas les der-
nières 24 heures, tandis que 17 wilayas
ont enregistré entre 1 et 5 cas, et 15 autres
ont enregistré plus de 5 cas.
Selon le responsable, les personnes âgées
entre 25 et 60 ans représentent 56% de
l’ensemble des cas confirmés de corona-
virus, alors que 65.5% des cas de décès
concernent les personnes âgées de 65 ans
et plus.
Enfin, il a rappelé, par la même occasion,
la nécessité du strict respect des mesures
de prévention, la distanciation sociale et
de suivre les recommandations des spé-
cialistes afin d’éviter toute transmission
du virus.
Pour sa part le ministre de la Santé, de la
Population et de la Réforme hospitalière,
Pr. Abderrahmane Benbouzid a jugé satis-
faisants les indicateurs d’utilisation du
protocole thérapeutique à base de chloro-
quine contre le COVID-19, qui a permis
la baisse considérable du nombre des
décès enregistré en Algérie.
« Le nombre des décès a baissé grâce à ce
traitement », a affirmé le ministre, rappe-
lant que l’Algérie était parmi les premiers
pays à l’appliquer sur près de 8000 cas
atteints de COVID-19.
Il a rassuré les citoyens quant à la dispo-
nibilité d’un stock suffisant de ce proto-
cole pour le traitement des personnes
atteintes de ce virus, précisant que  la pro-
duction prévue de la Chloroqhine au
niveau de l’usine de Lakhdaria à Bouira,
sera lancée après la réception de la matiè-
re première d’Inde.
Le ministre de la Santé a réaffirmé que le
Comité scientifique de suivi de l’évolu-
tion de COVID-19 « ne dissimule aucune
information liée à cette pandémie », appe-
lant tout un chacun au respect des
mesures prises contre le COVID-19
notamment le port des masques.
Dans le monde, le nouveau coronavirus
continue sa propagation, faisant plus de
259.590 morts en moins de cinq mois.
Répandu dans 193 pays et territoires, le
Covid-19 a contaminé plus de 3.759.300
personnes, dont au moins 1.258.746 sont
aujourd’hui considérés comme guéries.
Le pays le plus touché par la pandémie du
Covid-19 demeure les Etats-Unis, avec
72.454 décès pour 1.240.656 cas. Au
moins 201.152 personnes ont été décla-
rées guéries.
Après les Ets-Unis, les pays les plus tou-
chés sont l’Italie avec 29.315 morts pour
213.013 cas, l’Espagne avec 25.557morts
(253.682 cas).
La Chine (sans les territoires de Hong
Kong et Macao), où l’épidémie a débuté
fin décembre, a officiellement dénombré
au total 82.883 cas (2 nouveaux cas hier),
dont 4.633 décès (0 nouveau), et 77.911
guérisons.

Mohamed Mecelti 
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3 COVID-19 À MÉDÉA
Le directeur de la santé
tire la sonnette d’alarme
LE NOMBRE de personnes infectées par
le coronavirus a dépassé la barre de 100
cas à travers la wilaya de Médéa, susci-
tant ainsi l’inquiétude des autorités sani-
taires qui lancent une fois encore des
appels en direction des citoyens pour les
inviter au civisme et au respect des
mesures de protection et de distanciation
sociale. «Le feuilleton du coronavirus
n’est pas prêt de s’estomper par la faute
de personnes indisciplinées qui conti-
nuent de faire fi des mesures de protec-
tion et de confinement, sortant après le
f’tour pour s’adonner à des parties de
dominos, en dépit des campagnes de sen-
sibilisation sur le sujet organisées par les
services de prévention de la santé.
Une situation qui a obligé le directeur de
la santé et de la population (DSP),
Mohamed Chagouri, à s’adresser à la
population via la radio locale pour «don-
ner quelques éclaircissements sur la
situation concernant la lutte contre la
pandémie». Les derniers chiffres relatifs
à la pandémie font peur, dira-t-il, eu
égard à l’augmentation rapide du nombre
de cas de contamination, plaçant la
wilaya de Médéa au 1er rang par rapport
aux nouveaux cas positifs enregistrés au
niveau national, le lundi 4 mai.
«Ainsi, l’on compte pas moins de 52
communes sur 64 où ont été enregistrés
les cas suspects de contamination, dont
28 communes ont recensé des cas posi-
tifs, avec une concentration dans le chef-
lieu de wilaya». Le DSP déplorera l’or-
ganisation de rassemblements dans les
domiciles mortuaires des personnes
décédées du virus corona, mais égale-
ment les importants mouvements consta-
tés dans les marchés et les commerces.
«La situation est telle que les capacités
de l’hôpital de Médéa sont arrivées à
saturation, obligeant les autorités sani-
taires à chercher d’autres endroits pour
accueillir les nouveaux cas de contami-
nation». Le Dr Fatiha Lamouri, chef de
service du SAMU rapportera que cer-
taines familles n’ont déclaré leurs cas de
contamination que bien après la «catas-
trophe», voyant dans la maladie par le
covid-19 une sorte d’infamie. Nous
avons été amenés, dira-t-elle, à ne pas
aller dans les domiciles des malades
dans l’ambulance de service mais en voi-
ture banalisée pour ne pas attirer l’atten-
tion de leur voisinage. «Nous disons à la
population de ne sortir que dans le
besoin et en observant les gestes bar-
rières faute de quoi les contaminations
vont monter crescendo et il sera alors
extrêmement difficile de les prendre en
en charge dans leur wilaya». 

De Médéa, Nabil B.

PENDANT QUE le monde célébrait la vic-
toire sur le nazisme il y a 75 ans, en Algé-
rie les colons français ont pris le relais
pour perpétuer l’horreur. Les massacres à
Sétif, Guelma et Kherrata, le 8 mai 1945
ont été l’illustration de la démence du
colonisateur français qui considérait que la
liberté et la dignité se conjuguaient seule-
ment au mode de l’homme blanc euro-
péen.
Cette posture s’est logée dans les cerveaux
de beaucoup de de français à ce jour. Alors
que le pays qui se vante d’être le chantre
des droits de l’homme «exige» de la Tur-
quie sa reconnaissance du génocide armé-
nien de 1915, de multiples «entraves poli-
tiques et légales» empêchent le pouvoir
français de reconnaitre ses crimes en Algé-
rie, notamment ceux du 8 mai 1945 où
furent massacrés près de 45 000 algériens,
selon les chiffres donnés par le PPA (Parti
du peuple algérien). 

Au-delà du nombre d’Algériens tombés
sous les balles assassines de l’armée colo-
niale, la France avait prémédité les crimes
perpétrés en Algérie au lendemain de la fin
de la deuxième guerre mondiale. C’est un
constat auquel s’accordent à dire et même
affirment beaucoup d’historiens, algériens,
britanniques, américains et même français. 
La commémoration des massacres dont
bon nombre de villes du Constantinois
furent le théâtre à partir du 8 mai 1945 et
dont la durée a dépassé tout entendement
puisque certaines localités ont été sou-
mises à un génocide durant 14 jours, a été
l’occasion pour la mémoire collective de
revisiter ce tragique épisode de l’Algérie
sous domination française. 
A Alger, Batna, Constantine, Guelma,
Sétif et Béjaïa, des conférences se tiennent
depuis mercredi. Il est question d’une
relecture de l’histoire avec l’apport de
témoignages vivants mais aussi et surtout

de redéfinition du droit international au
regard des massacres. 
C’est le cas du Pr Aymane Salama, profes-
seur de droit international à l’université du
Caire, qui a estimé dans une intervention
lors du colloque international sur «les
massacres coloniaux…cas des massacres
du 8 mai 1945», tenu jeudi à l’auditorium
du nouveau pôle universitaire à Guelma,
que la responsabilité de la France dans les
crimes des forces françaises contre des
Algériens désarmés reste «entière après 75
ans». 
Les règles de prescription «ne sauraient
être appliquées dans ce cas», selon lui,
ajoutant que les tentatives de la France de
dégager sa responsabilité de ces crimes
contre l’humanité et ce génocide n’ont
«aucun fondement légal». De son côté
l’historien, journaliste et militant de la
Ligue française des droits de l’Homme,
Gilles Manceron, a traité des «multiples

entraves concrètes, politiques et légales»
qui empêchent encore la France de recon-
naître ses crimes en Algérie, le 8 mai 1945.
Un grand travail doit être réalisé pour
«conduire certaines forces politiques fran-
çaises qui furent, de près ou de loin, impli-
quées dans ces crimes, à dire la vérité», a
soutenu M. Manceron qui reconnaît l’exis-
tence, dans les milieux français, de «beau-
coup d’ennemis de l’aveu». 
Pour cet historien, 75 ans après les faits
des défenseurs des droits de l’Homme
continuent d’œuvrer en France pour pous-
ser le gouvernement à dire la vérité et
reconnaître ses crimes». Il n’est donc un
secret pour personne que le combat effa-
rouché des Algériens pour leur droit ne fut
guère une partie de plaisir. Le massacre du
8 mai 1945 était en tout cas une raison de
plus pour les partisans de l’option de la
lutte armée de le 1er novembre 1954. 

Amine. B

L e groupe Sonatrach exer-
cera donc son droit de
préemption comme

annoncé auparavant par le
ministre de l’Energie qui avait
évoqué «une opération pure-
ment économique».
C’est le PDG de Total, Patrick
Pouyanné qui a annoncé
l’échec du groupe à mener à
bien cet important projet d’ac-
quisition. «Occidental nous a
dit officiellement que nous ne
pouvons pas acquérir les actifs
algériens», a-t-il indiqué,
avant-hier, lors d’une conféren-
ce téléphonique avec des ana-
lystes à l’occasion de la présen-
tation des résultats trimestriels. 
Le gouvernement algérien qui
avait exprimé son opposition à
cette transaction dans le but de
protéger les intérêts du groupe
pétrolier sonatrach a eu finale-

ment gain de cause. Le dossier,
rappelons-le, remonte à l’année
dernière, lorsque le groupe
pétrolier français avait annoncé
un accord avec l’américain
Occidental Petroleum en vue
de racheter pour 8,8 milliards
de dollars (7,8 milliards d’eu-
ros) les actifs d’Anadarko en
Algérie, au Ghana, au Mozam-
bique et en Afrique du Sud.
Cette opération était liée au
rachat d’Anadarko par Occi-
dental Petroleum. 
Total qui avait mis en avant
«l’opportunité d’acquérir un
portefeuille d’actifs de classe
mondiale en Afrique», lui per-
mettant de «renforcer sa posi-
tion de leader parmi les socié-
tés privées internationales sur
le continent», ne réalisera pas
cet objectif en échouant dans
l’acquisition de ces actifs en

Algérie, quoique le groupe ait
validé la transaction au
Mozambique, le mois d’oc-
tobre passé. 
L’Algérie s’est opposée et en
décembre 2019, le ministre de
l’énergie, Mohamed Arkab,
avait affirmé que le «recours de
la Compagnie nationale des
hydrocarbures (Sonatrach) à
l’exercice de son droit de pré-
emption sur les actifs d’Ana-
darko en Algérie, dans le cadre
d’un contrat de partenariat dans
le périmètre de Hassi Berkine,
est une opération purement
économique». 
Il avait indiqué que «Anadarko,
partenaire de Sonatrach sur le
périmètre de Hassi Berkine a
sollicité l’approbation du
ministre de l’Energie, pour le
changement de contrôle sur ses
intérêts dans le périmètre de

Hassi Berkine suite à une opé-
ration de fusion-acquisition
entre les compagnies pétro-
lières américaines Anadarko et
Occidental Petroleum». 
Le ministère de l’énergie
s’adosse sur la nouvelle loi sur
les hydrocarbures pour faire
valoir ses droits sur ces actifs. 
En effet, le ministre de l’Ener-
gie avait précisé que l’exercice
du droit de préemption s’inscrit
dans le cadre de l’application
de la loi sur les hydrocarbures
en vigueur en pareil matière.
La décision d’exercer le droit
de préemption est surtout moti-
vée par le fait que le périmètre
de Hassi Berkine est fortement
rentable et continuera à pomper
du pétrole jusqu’au 2036
voire jusqu’au 2040 selon une
étude. 

Lilia Aït Akli

UNE AUBAINE POUR SONATRACH

ToTAL échoue dAns
Le rAchAT d’AnAdArko 

Annoncé comme un gros projet d’acquisition, le groupe français Total ne rachètera pas les actifs
de la compagnie pétrolière américaine Anadarko en Algérie. 

LES MASSACRES DU 8 MAI 1945

Quand les colons perpétuaient le nazisme en Algérie 
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CORONAVIRUS

Pékin dit non à une enquête
internationale avant la

victoire finale sur le virus
La diplomatie chinoise a refusé mercredi le principe d’une enquête internationale sur le laboratoire de

Wuhan accusé, notamment par l’administration Trump, d’être à l’origine de la propagation du
coronavirus.

La Chine refuse une enquête interna-
tionale sur l’origine du nouveau
coronavirus tant que la pandémie et

les accusations américaines visant Pékin
continuent de se propager, a déclaré mer-
credi 6 mai 2020 l’ambassadeur chinois
auprès des Nations unies à Genève.
La première priorité est de se concentrer
sur la lutte contre la pandémie jusqu’à la
victoire finale, a déclaré Chen Xu au
cours d’une conférence de presse par
visioconférence.

UN CONTEXTE DIPLOMATIQUE TROP
COMPLIQUÉ SELON PÉKIN
Interrogé sur une invitation attendue par
l’Organisation mondiale de la santé
(OMS) pour envoyer des experts à
Wuhan, berceau de la pandémie, Chen Xu
a estimé que le contexte diplomatique ne

le permettait pas, dénonçant les déclara-
tions de dirigeants américains selon les-
quels le virus s’est propagé depuis un
laboratoire de recherche virologique à
Wuhan. Nous ne pouvons tolérer que ce
genre de virus politique se propage libre-
ment […] alors que tous les efforts doi-
vent être portés sur la lutte contre le vrai
virus, a-t-il dit. Nous ne sommes pas aller-
giques par principe à toute forme d’en-
quête ou évaluation car celles-ci permet-
tent de préparer les urgences sanitaires à
venir mais nous n’avons pas de temps à
perdre pour sauver des vies, a souligné le
diplomate.
Quant à savoir si et comment une invita-
tion [à l’OMS] peut intervenir, nous
devons pour le moment d’une part définir
les bonnes priorités et d’autre part nous
avons besoin d’une bonne atmosphère, a-

t-il ajouté.Tensions avec les États-Unis
Il a accusé le président américain Donald
Trump et son secrétaire d’État Mike Pom-
peo, lesquels affirment détenir les preuves
que le nouveau coronavirus provient d’un
laboratoire de recherche virologique à
Wuhan, de mettre en difficulté la lutte
contre la pandémie en essayant de détour-
ner l’attention de leur propre responsabi-
lité dans la propagation du virus aux
États-Unis. Pressé de démentir les alléga-
tions américaines, Chen Xu a fait valoir
qu’il n’était pas en position de se pronon-
cer. Si le président Trump ou M. Pompeo
ont les preuves, qu’ils les présentent au
monde entier plutôt que de pointer du
doigt […]. Ce sont les scientifiques qui
peuvent répondre à ces questions, a-t-il
affirmé. 

R. I.

COVID-19
Comment Madagascar 
a réussi à échapper à
l’épidémie 

MADAGASCAR, au large des côtes du
Mozambique, dans l’océan Indien, est
l’un des pays les plus pauvres du
monde. À ce jour, les autorités y ont
recensé 151 cas confirmés de Covid-
19 et aucun décès. Comment les Mal-
gaches sont-ils parvenus à échapper à
une contamination massive ?
Lorsque la crise sanitaire liée au coro-
navirus est devenue une pandémie,
frappant notamment l’Europe avec une
violence inattendue, beaucoup ont eu
une pensée inquiète pour le continent
africain, car il semblait évident que de
nombreux pays ne seraient pas en
mesure de faire face.
Dans l’urgence, il fallait prendre au
moins trois mesures dont on savait
qu’elles étaient quasiment impossibles
à appliquer : fermer les frontières,
confiner les populations, traiter les
malades.
Il se trouve que Madagascar, bien que
pays très pauvre, disposait de plu-
sieurs avantages comparatifs par rap-
port à la plupart des États africains.
D’abord, c’est une île, et même si la
fermeture des frontières y a été trop
tardive, puisque plus de 5 500 per-
sonnes sont rentrées de l’étranger
(d’Europe et d’Asie) alors que l’épidé-
mie était déjà déclarée, il a ensuite été
relativement facile de stopper net tous
les mouvements de population en ver-
rouillant les aéroports et les ports.
Ailleurs en Afrique, il est beaucoup
plus difficile d’isoler les pays de
manière aussi hermétique. Puis il a
suffi – même si c’était compliqué –
d’identifier et de suivre les « cas
contacts » (63 avaient été identifiés)
pour espérer sinon enrayer du moins
ralentir la propagation du virus. Il est
trop tôt pour savoir si cette stratégie
aura des effets bénéfiques à moyen
terme, mais le théâtre des opérations
était correctement circonscrit, comme
toujours quand le cadre est insulaire.
Ensuite a été prise la décision de
confiner la population, au moins dans
la capitale Antananarivo, où l’applica-
tion de cette mesure est évidemment
tout aussi problématique qu’ailleurs en
Afrique puisque l’essentiel des besoins
des habitants ultra-pauvres se trouve
en dehors de chez eux (l’eau, la nour-
riture, l’argent).
Le gouvernement malgache, à l’instar
de plusieurs autres sur le continent, a
donc prévu de distribuer de l’aide aux
plus démunis sur leurs lieux de vie.
Mais, là encore, il a bénéficié de fac-
teurs favorables et, notamment, d’un
maillage sociopolitique des quartiers,
hérité à la fois de la tradition et de sa
réactivation pendant la période « com-
muniste » de Ratsiraka : les fokontany
et les fokonolona.
À l’origine, il s’agissait de commu-
nautés villageoises à forte cohésion
sociale, transposées ensuite dans les
quartiers urbains. Ainsi les chefs
fokontany et les représentants de foko-
nolona ont-ils été associés dès la fin
mars 2020 dans des « comités Lohara-
no » qui ont été chargés de superviser
et de fluidifier les distributions, tout
en veillant à l’application la moins
laxiste possible du confinement.
Ce mode de contrôle des populations
n’a sans doute pas été aussi efficace
qu’en Chine, et il a inévitablement
prêté le flanc à la critique car son
fonctionnement n’a pas été exempt de
corruption et de copinage, mais les
autorités ont pu s’appuyer sur des
relais encore relativement respectés,
alors qu’ailleurs en Afrique on a eu du
mal à identifier de tels points focaux. 

R. I.

TUNISIE

L’isolement à l’hôtel fait ses preuves
LE PAYS résiste bien à l’épidémie de Covid-19 grâce aux mesures
de précaution prises très tôt. Et grâce à une stratégie de confine-
ment des voyageurs dans des centres dédiés, notamment les hôtels.
Mourad Kalai est finalement agréablement surpris par son lieu de
quarantaine. Rentré d’Alger, où il était en tournage, le 27 avril, le
réalisateur a aussitôt été placé, avec son équipe, en confinement
obligatoire pour 14 jours. Une mesure mise en place par la Tunisie
le 21 mars pour tout nouvel arrivant sur le territoire, qu’il soit
étranger ou pas. Mourad Kalai et ses 21 collègues sont logés au El-
Fell, un hôtel trois étoiles d’Hammamet, la grande station balnéai-
re, à 80 km de la capitale. Les repas sont apportés à la porte de la
chambre. On nous a fourni un kit de ménage. Il y a du personnel
qui passe toutes les deux heures dans le couloir pour ramasser les
poubelles, détaille le trentenaire. Sa famille lui a fait parvenir de
quoi améliorer son quotidien : une machine expresso et une PlayS-
tation. Le premier malade du Covid-19, un Tunisien de retour
d’Italie, a été diagnostiqué le 2 mars. À partir de là, les autorités
avaient demandé aux voyageurs de se confiner deux semaines chez
eux à leur retour. Avec un succès mitigé… La courbe continuait

d’augmenter à cause des incivilités, mais aussi de la contamination
de l’entourage des malades. Le confinement obligatoire permet de
casser la chaîne de transmission, explique le docteur Mohamed
Rabhi, qui suit le dossier au ministère de la Santé.
Le pays s’en sort plutôt bien avec 1 018 cas détectés et 43 morts.
Pas question d’avoir une deuxième vague. Environ 10 000 per-
sonnes sont donc actuellement en isolement ; 2 600 sont rentrées
chez elles après 14 jours sans symptômes. Les autorités estiment à
plusieurs dizaines de milliers – dont 10 000 étudiants – les Tuni-
siens encore coincés à l’étranger. Ils sont rapatriés au fur et à mesu-
re que la place se libère dans les centres : des cités universitaires
ou centres de formation vides, mais en grande majorité des hôtels.
Faute de touristes, certains hôteliers ont proposé gratuitement leur
établissement. C’est le cas de Mouna Ben Halima, propriétaire du
luxueux La Badira, à Hammamet : Je le fais pour aider mon
pays.Cet isolement forcé est globalement bien accepté. Après des
débuts difficiles, les conditions d’hébergement se sont améliorées.
L’État a pris en charge les repas, désormais préparés par les hôtels
et non plus par la compagnie Tunisair. R. I.



télévison/jeudi

de 08h45 à 10h00 
Magazine jeunesse
TFou

de 10h00 à 11h00 
Feuilleton sentimental
Les feux de l'amour
de 11h00 à 11h50 
Jeu
Les douze coups de midi
de 11h50 à 12h00 
Magazine de la 
gastronomie
Petits plats en équilibre

de 12h00 à 12h35 
Journal
Journal
de 12h35 à 12h45 
Magazine de la 
gastronomie
Petits plats en équilibre
de 12h45 à 12h50 
Météo
Météo
de 16h00 à 18h00 
Téléréalité
Quatre mariages pour
une lune de miel

de 18h00 à 18h50 
Jeu
Qui veut gagner des
millions à la maison ?

de 19h00 à 19h30
Journal
Journal

de 19h30 à 19h55 
Magazine d'information
Le 20h le mag

de 19h55 à 20h05 
Divertissement-humour
C'est Canteloup

de 20h05 à 21h50 
Film
Les visiteurs 2 : 
les couloirs du temps

de 21h50 à 23h00
Série policière
(2011 - Etats-Unis)
Les experts : Manhattan

Une femme, qui avait abordé
Mac par le passé à propos
d'un meurtre dont elle disait
avoir été témoin, est tuée à
son tour dans des circons-
tances étranges. 
Ses dires, autrefois pris pour
des affabulations, prennent
alors une nouvelle dimension.

de 12h50 à 14h25 
Cinéma - Comédie 
dramatique
Après vous...

de 14h25 à 16h35
Magazine de l'art de vivre
Affaire conclue, tout le
monde a quelque chose à
vendre

de 16h35 à 16h45 
Magazine de l'art de vivre
Affaire conclue, à la 
maison
de 16h45 à 18h25
Jeu
Tout le monde a son mot 
à dire

de 19h00 à 19h50 
Journal
Journal 20h00

de 19h54 à 19h55 
Magazine musical
Basique, l'essentiel de 
la musique

de 19h55 à 20h00 
Magazine culinaire
Simplissime

de 20h00 à 20h05 
Magazine musical
Basique, l'essentiel de la
musique

de 20h05 à 22h00
Magazine d'actualité
Cellule de crise

de 22h00 à 23h25 
Magazine d'actualité
Cellule de crise

de 23h25 à 02h05
Histoire
Apocalypse : 
la 2e Guerre mondiale

de 02h05 à 05h00 
Histoire
Apocalypse : la 2e Guerre
mondiale

de 10h50 à 11h00 
Journal
12/13 : Edition de 
proximité

de 11h00 à 11h18 
Journal
12/13 : Journal régional

de 11h25 à 11h55 
Journal
12/13 : Journal national
de 11h55 à 12h45 
Magazine de découvertes
Météo à la carte
de 15h00 à 15h10 
Magazine littéraire
Un livre, un jour

de 15h10 à 15h40 
Jeu
Des chiffres et des lettres

de 15h40 à 16h20 
Jeu
Personne n'y avait pensé !
de 16h20 à 17h00 
Jeu
Slam
de 17h00 à 17h45 
Jeu
Questions pour un 
champion

de 17h45 à 17h49 
Magazine littéraire
La p'tite librairie
de 17h49 à 17h50 
Météo
19/20 : Météo régionale
de 17h50 à 18h00 
Journal
19/20 : Edition de 
proximité

de 18h00 à 18h24 
Journal
19/20 : Journal régional

de 18h30 à 18h55 
Journal
19/20 : Journal national

de 18h55 à 19h02 
Magazine de services
Ma ville, notre idéal

de 19h02 à 19h15 
Magazine de services
Ma ville, nos solidarités

de 19h15 à 19h35 
Feuilleton réaliste
Plus belle la vie

de 19h35 à 19h55 
Feuilleton réaliste
Plus belle la vie

de 19h55 à 20h00 
Magazine de services
Ma maison de A à Z

de 20h05 à 21h55 
Film
Wonder

de 21h55 à 22h00 
Météo
Météo

de 22h00 à 22h55 
Société
Roubaix : La nouvelle
face du pile

de 22h55 à 00h05 
Découvertes
Trois nuances de bleu

de 00h05 à 02h19 
Divertissement
Allez viens, je t'emmène...

de 07h15 à 08h35
Film
Les fauves

de 08h35 à 10h30 
Film
L'ombre d'Emily

de 10h30 à 10h45 
Magazine du cinéma
L'hebd'Hollywood

de 10h45 à 10h50 
Divertissement
La boîte à questions
de 10h50 à 11h20 
Magazine d'actualité
L'info du vrai doc News
de 11h20 à 11h55 
Magazine d'actualité
Clique

de 11h55 à 12h40 
Talk-show
The Tonight Show 
Starring Jimmy Fallon

de 14h20 à 15h15 
Magazine littéraire
21 cm

de 15h15 à 16h45 
Film
Le coup du siècle

de 16h45 à 16h48 
Divertissement
Le plus
de 16h48 à 17h00 
Divertissement
Boîte noire
de 17h00 à 17h30 
Magazine d'actualité
L'info du vrai doc News

de 17h30 à 19h00 
Magazine d'actualité
L'info du vrai

de 19h00 à 19h20 
Divertissement-humour
Groland le zapoï
de 19h20 à 20h00 
Magazine d'actualité
Clique

de 20h00 à 21h30 
Film
Wake Up

de 23h30 à 01h20 
Film
Skin

de 02h20 à 04h10 
Film
Savage

20h00 à 21h30
Cinéma - Film policier
Etats-Unis - 2011
Killing Fields

Dans une petite bourgade du
Texas, les inspecteurs Mike
Souder et Brian Heigh enquê-
tent sur la disparition inexpli-
quée d'une prostituée.Ce der-
nier a par ailleurs pris sous son
aile la jeune Anne, délaissée
par sa mère. 

22h20 à 23h40
Pop & Rock
Tout le monde chante :
Les stars relèvent le
défi

20h05 à 22h35
Série humoristique 
(2001 - Etats-Unis)
Malcolm

20h00 à 21h30
Cinéma - Film policier
Etats-Unis - 1987
L'arme fatale

Martin Riggs, un vétéran du
Vietnam devenu policier à Los
Angeles, est sujet à des accès
de violence depuis la mort de
son épouse. Il est considéré
comme une tête brûlée par ses
pairs. Sa hiérarchie décide de
lui adjoindre un nouveau parte-
naire, l'expérimenté Roger Mur-
taugh, proche de la retraite.
Tous deux sont chargés d'en-
quêter sur la mort suspecte
d'Amanda, une jeune toxicoma-
ne, fille d'un ancien compagnon
d'armes de Murtaugh.

de 07h15 à 07h30
Dessin animé
Les Sisters
de 08h10 à 09h25 
Magazine de télé-achat
M6 Boutique
de 11h45 à 12h20 
Journal
Le 12.45

de 12h20 à 12h25 
Magazine culinaire
Astuce de chef
de 12h25 à 12h30 
Météo
Météo
de 13h10 à 15h00 
Téléfilm sentimental
Paradis d'amour

de 15h00 à 17h45 
Jeu
Les reines du shopping
de 15h55 à 16h50 

de 17h45 à 18h45 
Magazine culinaire
Tous en cuisine, en direct
avec Cyril Lignac

de 18h45 à 19h10 
Journal
Le 19.45

de 19h10 à 19h25 
Météo
Météo

de 19h05 à 20h55
Série humoristique 
(2019 - Etats-Unis)
Why Women Kill

de 20h55 à 22h20
Série dramatique
(2016 - Etats-Unis)
This Is Us

Kevin éprouve toutes les
peines à faire passer ses
émotions lors des répétitions
au grand dam du metteur 
en scène qui perd patience. 
Olivia, sa partenaire décide
de l'aider. Jack et Rebecca
sont convoqués à l'école par
le professeur de Randall. 
Au vu de ses résultats 
scolaires, l'instituteur leur
recommande de l'inscrire
dans une école pour sur-
doués. Kate vient de trouver
un nouvel emploi qui lui 
réserve de nombreuses 
surprises.

JEUNE-INDÉPENDANT8 www.jeune-independant.net   direction@jeune-independant.netLE JEUNE INDÉPENDANT # 6684
JEUDI 7 MAI 2020



télévison/vendredi   

de 05h25 à 07h40 
Magazine jeunesse
TFou

de 07h45 à 08h40 
Magazine de télé-achat
Téléshopping

de 08h45 à 10h00 
Magazine jeunesse
TFou

de 10h00 à 11h00 
Feuilleton sentimental
Les feux de l'amour

de 11h00 à 11h50 
Jeu
Les douze coups de midi

de 11h50 à 12h00 
Magazine de la gastrono-
mie
Petits plats en équilibre
été
de 12h00 à 12h35 
Journal
Journal

de 12h35 à 12h45 
Magazine de la 
gastronomie
Petits plats en équilibre
été

de 12h45 à 12h50 
Météo
Météo

de 12h50 à 14h50 
Film
Tous en scène

de 16h05 à 17h10 
Téléréalité
Quatre mariages pour
une lune de miel

de 17h10 à 18h00 
Téléréalité
Quatre mariages pour
une lune de miel

de 18h00 à 18h55 
Jeu
Qui veut gagner des 
millions à la maison ?

de 18h55 à 19h00 
Météo
Météo

de 19h00 à 19h35 
Journal
Journal

de 19h35 à 19h50 
Magazine d'information
Le 20h le mag

de 19h50 à 19h55 
Magazine de services
My Million

de 19h55 à 20h05 
Divertissement-humour
C'est Canteloup

de 20h05 à 22h05 
Téléréalité
Koh-Lanta, l'île des héros

de 22h05 à 23h55 
Divertissement
Vendredi, tout est permis
avec Arthur

de 23h55 à 00h00 
Loterie
Tirage de l'Euro Millions

de 12h00 à 12h39 
Journal
Journal 13h00
de 12h40 à 12h45 
Magazine du 
consommateur
Consomag
de 12h45 à 12h50 
Magazine littéraire
La p'tite librairie

de 12h50 à 14h25 
Cinéma - Comédie
Erreur de la banque en
votre faveur

de 14h25 à 15h00 
Magazine de l'art de vivre
Affaire conclue, tout 
le monde a quelque chose 
à vendre
de 15h50 à 16h35 
Magazine de l'art de vivre
Affaire conclue, tout le
monde a quelque chose à
vendre
de 16h35 à 16h50 
Magazine de l'art de vivre
Affaire conclue, à la 
maison

de 16h50 à 17h15 
Jeu
Tout le monde a son mot
à dire

de 17h15 à 17h50 
Jeu
N'oubliez pas les paroles

de 17h50 à 18h25 
Jeu
N'oubliez pas les paroles

de 19h00 à 19h50 
Journal
Journal 20h00

de 19h55 à 20h00 
Magazine culinaire
Simplissime

de 20h00 à 20h05 
Magazine musical
Basique, l'essentiel de la
musique

de 22h40 à 23h45 
Pop & Rock
Concert : Carte blanche 
à Ninho

de 23h45 à 00h50 
Film
Erza Mugoli : le concert
privé au cinéma

de 00h50 à 01h35 
Magazine de l'art de vivre
Affaire conclue, tout le
monde a quelque chose à
vendre

de 11h25 à 11h55 
Journal
12/13 : Journal national
de 11h55 à 12h45 
Magazine de découvertes
Météo à la carte

de 15h05 à 15h10 
Magazine littéraire
Un livre, un jour

de 15h10 à 15h40 
Jeu
Des chiffres et des lettres

de 15h40 à 16h20 
Jeu
Personne n'y avait pensé !

de 16h20 à 17h00 
Jeu
Slam

de 17h00 à 17h45 
Jeu
Questions pour un 
champion

de 17h45 à 17h49 
Magazine littéraire
La p'tite librairie

de 17h49 à 17h50 
Météo
19/20 : Météo régionale

de 18h00 à 18h24 
Journal
19/20 : Journal régional

de 18h30 à 18h55 
Journal
19/20 : Journal national

de 18h55 à 19h02 
Magazine de services
Ma ville, notre idéal

de 19h02 à 19h40 
Magazine de services
Ma ville, nos solidarités

de 19h40 à 19h47 
Feuilleton réaliste
Plus belle la vie

de 19h47 à 19h55 
Feuilleton réaliste
Plus belle la vie

de 19h55 à 20h00
Magazine de services
Ma maison de A à Z

de 20h00 à 20h05 
Météo
Météo

de 20h05 à 21h40 
Magazine de société
Un jour, un destin

de 21h40 à 23h35 
Culture
Muriel Robin, oser être
soi

de 07h15 à 09h10 
Film
Le roi lion

de 09h10 à 11h06 
Film
Robin des bois
de 11h08 à 13h05 
Film
Rocketman
de 13h05 à 15h00 
Film
Hunter Killer

de 15h00 à 17h00 
Film
Equalizer 2

de 17h00 à 17h30 
Magazine d'actualité
L'info du vrai doc News

de 17h30 à 19h00 
Magazine d'actualité
L'info du vrai

de 19h00 à 19h20 
Divertissement-humour
Groland le zapoï

de 19h20 à 20h00 
Magazine d'actualité
La semaine de Clique

de 20h03 à 21h50 
Film
La vie scolaire

de 21h50 à 23h37 
Film
Patients

de 23h37 à 23h39 
Magazine du cinéma
Plateaux cinéma mardi

de 23h39 à 01h15 
Film
Le mystère Henri Pick

de 01h15 à 01h50 
Culture
Coeur

de 01h50 à 02h00 
Autre
Surprises

de 07h15 à 07h30 
Dessin animé
Les Sisters

de 08h10 à 09h25 
Magazine de télé-achat
M6 Boutique

de 11h40 à 11h45 
Météo
Météo

de 12h45 à 12h20 
Journal
Le 12.45

de 12h20 à 12h25 
Magazine culinaire
Astuce de chef

de 12h25 à 12h30 
Météo
Météo

de 13h00 à 15h00 
Film
Erin Brockovich, seule
contre tous

de 15h00 à 15h55 
Jeu
Les reines du shopping

de 16h50 à 17h45 
Jeu
Les reines du shopping

de 17h45 à 18h45 
Magazine culinaire
Tous en cuisine, en direct
avec Cyril Lignac

de 18h45 à 19h10 
Journal
Le 19.45

de 19h10 à 19h25 
Météo
Météo

20h05 à 23h00
Série policière 
(2017 - Etats-Unis)
NCIS : enquêtes spéciales

Le corps d'un sergent est
trouvé dans un parc, écrasé
par une pierre. A proximité,
des crânes d'animaux sont
découverts. La victime venait
de passer six mois en mission
au Liberia, Etat d'Afrique occi-
dentale. Ses derniers appels
téléphoniques étaient avec
Phoebe Spitz, la fondatrice
d'une organisation de vété-
rans se consacrant à la pro-
tection de la faune sauvage.
Celle-ci se trouve être une
amie d'Abby. Phoebe craint
que le défunt n'ait été la cible
de braconniers.
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22h50 à 00h30
Cinéma - Drame
Allemagne - France - 2017
In the Fade

A peine après avoir purgé sa
peine Nuri, petit trafiquant de
drogue, a épousé Katja, qui 
l'attendait à la sortie de la 
prison...

20h05 à 22h00
Magazine de société
Enquête d'action

mmersion au quotidien auprès
des pompiers des casernes
d'Eragny et de Cormeilles-en-
Parisis, dans le Val-d'Oise.
Accidents, feux d'appartement
ou malaises cardiaques... les
sapeurs sont en alerte toute
l'année. 

20h05 à 00h00
Série d'animation 
(2014 - Etats-Unis)-saison 21
Les Simpson

Dans sa classe, Edna Krapa-
belle en a plus qu'assez de 
voir ses élèves accro à leur
téléphone portable. Perdant
patience, l'institutrice confisque
tous les mobiles. 

21h35 à 23h00
Cinéma - Thriller
Grande-Bretagne - 
France - Etats-Unis - 2011
Blitz

A Londres, le sergent Brant se
fait remarquer par ses
méthodes violentes et pas tou-
jours légales. Sa méthode pré-
férée ? Régler le sort des
voyous à coup de crosse de
hockey ou de batte de baseball.
Surveillé par sa hiérarchie, il fait
partie de l'équipe d'agents qui
enquêtent sur un tueur en série
qui assassine exclusivement
des policiers. Après avoir tenté
d'obtenir des informations seul,
Brant décide de s'allier avec le
capitaine Nash, qui vient de
rejoindre l'équipe. 
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GHARDAÏA

un ramadhan dans un
contexte inédit de pandémie

Les habitants de Ghardaïa vivent cette année le Ramadhan dans un contexte inédit marqué par un
changement remarquable de leurs habitudes ancestrales accompagnant le mois de jeûne, induit par le

confinement sanitaire partiel lié à la pandémie du nouveau Coronavirus (Covid-19).

habituellement vécu par la popula-
tion dans les pures traditions
ancestrales qui renforcent la cohé-

sion sociale dans la solidarité, le partage et
la générosité, la population Ghardaouie,
dans toute sa diversité sociologique,
accueille le mois sacré dans une ambiance
inédite marquée notamment par l’absence
du Ftour (repas de rupture du jeûne) en
famille élargie et des prières collectives et
surérogatoires (Tarawih) dans les mos-
quées.
D’un avis unanime, le Ramadhan 2020
sans son ambiance nocturne familiale,
combinée à son atmosphère spirituelle, a
été sapé par le confinement nocturne, en
vue de lutter contre la propagation de la
pandémie de Covid-19.
« Il est difficile de vivre le Ramadhan sans
la prière des Tarawih considérée comme le
charme de ce mois sacré, et dans le confi-
nement sanitaire que nous acceptons avec
patience pour lutter contre le coronavirus »,
a soutenu Hadj Bakir, un habitant du Ksar
de Melika.
Pour Mahfoud, fonctionnaire issu du Ksar
de Béni-Isguen, ce mois de Ramadhan et
surtout le confinement, lui donnent l’op-
portunité d’effectuer ses prières à temps,
précisant qu’il compte tirer le maximum de
ce mois sacré qui ne ressemblera à aucun
autre.
Les habitudes des habitants pendant ce
mois religieux, ont presque radicalement
changé, notamment avec l’interdiction de
déplacement nocturne, a-t-il ajouté.
En raison des contraintes liées à la propa-
gation du Covid-19, les Ghardaouis obser-
vent le Ramadan avec une sensation de
nostalgie du bon vieux temps, des retrou-
vailles nocturnes et des habitudes ances-
trales qui accompagnent ce mois sacré.
La popuation Ghardaouie observe à sa
façon ce mois sacré, partagée entre spiri-
tualité et joie de vivre, afin de revivifier,
surtout pour les repas de rupture de jeûne,
des rituels anciens gardés à travers les
siècles.
Sur un autre plan, des plats traditionnels
locaux dont les recettes se transmettent de
mère en fille depuis des temps anciens, ne
sont plus proposés à la dégustation entre
voisins ou famille élargie, lors de chaque

célébration marquant le dixième jour, la
nuit de mi-Ramadan et la leilat El-Qadr
(nuit du destin, la veille du 27ème jour),
confinement sanitaire oblige.
En effet, la nuit du dixième jour du Ramad-
han est majestueusement rehaussée par El-
Baghrir (crêpes) au miel, la nuit de mi
Ramadan par la préparation d’un couscous
garni à la viande de chamelon, tandis que la
nuit du 27ème jour de Ramadhan est célé-
brée par la préparation de Chekhchoukha
arrosée d’une sauce à base de dattes.
Selon la tradition, ces mets appétissants,
une fois préparés, sont distribués pour les
passants et les amis, et échangés entre
familles de différents quartiers. Les visites
nocturnes entre proches, voisins, familles
et amis tout au long du mois sont fré-
quentes.

DES TRADITIONS ANCESTRALES QUE
COVID-19 A INTERROMPUES HÉLAS
« Dans les différents ksour de Ghardaïa, les
portes des maisons demeurent ouvertes
puisque les visites entre voisins sont inin-
terrompues », raconte Mahfoud, soulignant
que le Ramadhan est traditionnellement
une occasion pour propager les valeurs de
partage, de solidarité et de regroupement
familial, dans une ambiance de spiritualité
et de convivialité, que la pandémie de
COVID-19 a interrompue hélas.
Pour maintenir les liens et l’attachement
des membres de la famille en ce mois sacré
marqué par le confinement et la limitation
des déplacements, les ménagères se sont
mises à l’heure de la technologie où des
recettes aux saveurs ramadhanesques sont

échangées désormais par SMS et via Face-
book. De même que l’on recourt aux SMS
pour souhaiter un bon Ramadhan entre dif-
férentes composantes de la population.
A l’instar des différentes régions du pays,
les mosquées disséminées dans la wilaya
de Ghardaïa sont fermées.
« Ce qui me manque le plus, c’est surtout
cette sortie, après le ftour, vers la mosquée
pour accomplir la prière des Tarawih, une
prière que nous n’avons pas la chance de
faire tous les jours et qui nous permet de
renouer avec la spiritualité », a regretté
Hadj Abdelkader du quartier Theniet El-
Makhzen, soulignant qu’« être privé de
cette prière en groupe fait mal au cœur ».
Ramadhan à Ghardaïa se vit dans la pure
tradition de l’abstinence, de la simplicité, et
malgré les contraintes liées à la pandémie
du nouveau Coronavirus, la plupart de ses
habitants restent tout de même convaincus
de la nécessité du respect total des mesures
de distanciation sociale et du sens de res-
ponsabilité pour lutter efficacement contre
le Covid-19.
La vigilance est le mot d’ordre des habi-
tants de la région où commandes à distance
et limitation au maximum des déplace-
ments restent, pour eux, des moyens effi-
caces pour contribuer à la lutte contre la
pandémie.
Les Ghardaouis, à l’instar de l’ensemble
des Algériens, sont appelés à rester chez
eux après la rupture du jeûne, en applica-
tion de l’interdiction des déplacements
nocturnes durant le Ramadan entre 19h00
et 7h00, dans le cadre des mesures de
confinement sanitaire partiel. R.R

BLIDA

La distribution des logements après le déconfinement
LE MINISTRE de l’Habitat, de l’Urbanisme et de la Ville, Kamel Nasri, a indiqué avant-
hier que l’opération de distribution des logements après le déconfinement, se fera à par-
tir de Blida « en reconnaissance » de tout ce qu’elle a subi durant la crise sanitaire du
Covid-19.
« Nous avons pensé à procéder, après la fin de la crise sanitaire, à la première distribu-
tion de logements dans la wilaya de Blida en guise de reconnaissance par l’Algérie,
peuple et Gouvernement, du courage des Blidéens et des efforts fournis par les respon-
sables de cette ville », a déclaré M. Nasri à la presse, en marge d’une visite d’inspection
dans cette wilaya.
« Nous espérons voir la fin de cette pandémie pour partager la joie des Blidéens qui
attendent leurs logements avec impatience », a indiqué le ministre
Faisant état de l’existence d’un foncier da ns la wilaya de Blida suffisant pour la réali-
sation de 8000 unités dans le futur, le ministre a tenu à féliciter le wali et son équipe qui
ont pu dégager cette superficie, sachant la rareté du foncier à Blida.
« Le manque de fonciers se pose dans de nombreuse wilayas, d’autant que nous ne per-
mettons pas de construction sur les terres agricoles », a souligné M. Nasri, précisant que
« c’est la raison pour laquelle nous cherchons des superficies loin des terres agricoles et
la wilaya de Blida a réussi à dégager une assiette pour la réalisation de 8000 nouveaux
logements ».
Le ministre a fait état de l’existence d’une autre proposition relative à « la modification

de certains plans urbains, notamment celui d’El Affroun (Ouest), après qu’un dysfonc-
tionnement ait été relevé par l’équipe technique de la wilaya ».
« Nous prendrons en compte cette proposition qui nous permettra de trouver un nouveau
foncier pour construire, à l’avenir, des programmes de logements supplémentaires à
Blida », a-t-il assuré.
Concernant le problème des réseaux électricité, gaz et autres dont pâtissaient certains
programmes de logement en cours de réalisation dans la ville nouvelle de Bouinan,
notamment le projet de réalisation de 4.500 logements, M. Nasri a indiqué: « Nous
avons pris acte des préoccupations des citoyens et avons trouvé avec le ministre de
l’Energie la solution et nous sommes venus, aujourd’hui, pour arrêter une date pour la
réception des projets, avec réalisation de tous les réseaux, laquelle sera en septembre
prochain ».
Le ministre de l’Habitat qui était accompagné du ministre de l’Energie, Mohamed
Arkab et du ministre des Ressources en eaux, Arezki Berraki, a tenu une réunion de tra-
vail avec le wali de la wilaya et nombre de directeurs exécutifs, lors de laquelle, il a pris
connaissance des difficultés rencontrées sur le terrain.
Il a émis quelques observations sur les exposés qui lui ont été présentés, notamment en
ce qui a trait aux projets de logements en cours de réalisation dans la ville nouvelle de
Bouinan et au pôle urbain de Safsaf à Meftah, à l’extrême est de la wilaya.

R.R

KHENCHELA
Lancement de deux
expériences pilotes de
culture intensive de
pommiers
DEUX expériences pilotes de culture
intensive de pommiers selon la nouvelle
méthode polonaise ont été lancées dans
la wilaya de Khenchela, a-t-on appris
mardi du président de la filière pomicul-
ture au conseil local interprofessionnel
de l’arboriculture fruitière, Yacine
Nasri.
Les deux vergers pilotes de pommiers
ont été ainsi plantés à la méthode de cul-
ture intensive dans la localité Ahroune
dans la commune de Bouhmama dans le
cadre de la mise en œuvre des résultats
de la visite effectuée en janvier passé en
Pologne par des membres du conseil
interprofessionnel de l’arboriculture
fruitière, a -t-il expliqué.
L’expérience menée par deux investis-
seurs portera sur la plantation de 12.000
arbres des variétés Jeromine, Story et
Granny Smith sur quatre hectares avec
1 mètre de distance entre les arbres et 4
mètres entre les rangées d’arbres, a-t-il
ajouté.
Pour assurer le succès des deux expé-
riences, toutes les conditions ont été
mises en place dont la sélection de
plants d’arbres importés d’Italie, l’ins-
tallation de pollinisateurs ainsi que du
filet anti-grêle, l’installation du système
d’irrigation et l’adoption du programme
polonais de fertilisation, selon la même
source.
Dès la deuxième année, ces vergers
devront produire près de 200 quintaux
par hectare et ce rendement augmentera
à 600 quintaux à l’hectare à partir de la
troisième année, a fait savoir assure M.
Nasri.
L’objectif des deux expériences est de
lancer un partenariat gagnant-gagnant
entre la partie polonaise et le conseil
interprofessionnel de l’arboriculture
fruitière en vue d’accroitre la produc-
tion, améliorer la qualité et fournir un
fruit à un prix acceptable puis adopter
un programme d’exportation, a-t-on
détaillé.
Dans la méthode traditionnelle de pomi-
culture, 600 arbres sont en moyenne
plantés par hectare et les vergers ne
commencent à produire qu’à la 5ème
année tandis que la méthode polonaise
permet de planter 3.000 arbres par ha et
de commencer à récolter dès la 2ème
année, est-il noté.
Durant la saison agricole 2018/2019, la
wilaya de Khenchela s’est placée leader
de la filière pomiculture avec une pro-
duction de 1.466.000 quintaux d’une
valeur estimée à 25 milliards DA, rap-
pelle-t-on. R. R.
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ORCHESTRE MONDIAL DIGITAL

un single pour la solidarité
La célèbre chanteuse de jazz Melody Gardot propose le lancement d’un orchestre mondial digital, afin

d’élaborer un titre, From Paris with Love, dont les droits seront reversés à l’association Aide ton
soignant pour soutenir les personnels des hôpitaux. 

Pour former cet orchestre numérique
mondial – une première –, la chan-
teuse s’attelle au recrutement de

musiciens sur les réseaux, afin de « conti-
nuer à créer », même à distance, et ne pas
oublier les orchestres réduits au silence par
la pandémie du coronavirus. L’étoile amé-
ricaine du jazz Melody Gardot reste confi-
née mais combative. Bloquée à Paris, où
elle réside « la moitié du temps – bon ce
sera plus de la moitié cette fois... » –, il est
d’abord question d’alarmer sur la situation
des artistes. Elle a affirmé : « Moi, j’ai de
l’argent de côté, mais pour beaucoup de
musiciens dans le monde, les temps sont
incertains. S’ils n’ont pas de concerts ou
d’activité jusqu’à septembre, octobre,
novembre, décembre ou 2021, comment
vont-ils survivre ? ». Elle a également
expliqué : « On a eu l’idée de cet orchestre
mondial digital, pour toucher le plus de
monde possible. Leur donner un job, avec
des arrangements qui ont été adaptés: ça
doit marcher avec chacun s’enregistrant de
son côté. Ça pourrait aider certains, privés
de leur métier ou leur passion actuellement,
à aller mieux psychologiquement », rap-
porte l’Agence France presse. Publié dans
son site, son offre consiste en un élan soli-
daire qui se traduira à de multiples niveaux.
Les joueurs d’instruments à cordes et à
vent retenus au terme de ce casting numé-
rique seront rétribués par la maison de
disque de la chanteuse, Decca, filiale
d’Universal Music. Et dans ce contexte de
crise sanitaire, les droits du titre ainsi
accompagné, From Paris with Love, seront
reversés à l’association Aide ton soignant
pour soutenir les personnels des hôpitaux.
Pour participer au projet musical de Melo-
dy Gardot - qui préparait un album, On
devait aller à Abbey Road, célèbre studio
londonien – chaque candidat inscrit reçoit
partition et instructions pour envoyer une
vidéo d’interprétation instrumentale. Les
postulants sont évalués par l’interprète –

« J’ai l’impression d’être un PDG et de ran-
ger ma personnalité dans un sac à main
(rires) » –, Larry Klein, son producteur (qui
a travaillé avec Herbie Hancock, Joni Mit-
chell, etc.), Vince Mendoza, arrangeur (qui
a collaboré avec Bjork, Robbie Williams,
Elvis Costello, etc.) et Al Schmitt, ingé-
nieur du son mythique (Sam Cooke, Frank
Sinatra, etc.). Pour Melody Gardot, « c’est
un défi, on est un peu un laboratoire (rires),
on casse les codes de l’orchestre, mais la
musique est un langage universel ». Il y
aura aussi un clip intégrant musiciens mais

aussi fans que la chanteuse a sollicités. Elle
a expliqué : « « Ce n’est pas parce que nous
sommes actuellement confinés dans nos
endroits respectifs que nous ne pouvons
pas continuer à nous connecter. Nous
devons utiliser les outils et la technologie
dont nous disposons pour continuer à aller
de l’avant, en collaborant et en créant les
uns avec les autres ». En attendant Melody
Gardot poursuit sa « quarantaine » avec
humour: « c’est un moment tellement
bizarre, je fais des efforts pour pas devenir
un énorme blini (rires) ». R. C.

SORTIR  
FILM 5 films d’animation en ligne pour
tout âge jusqu’au vendredi 15 mai. Institut
français d’Alger. Le vélo de l’éléphant de
Olesya Shchukina (France, 9’, 2014). Le
renard minuscule de Aline Quertain et
Sylwia Szkiladz (France, 8’, 2015). La
cage 
de Loic Bruyère (France, 6’, 2016). Le
tigre sans rayures de Raul Robin et
Morales Reyes (France, 9’, 2018). La
grande migration de Youri Tcherenkov
(France, 7’, 1995). 

HOMMAGE Manu Dibango le saxopho-
niste. Soul Makossa sur
youtube.com/watch?v=ny78BCBir2Q 
12 décembre 1933 : Naissance à Douala
au Cameroun.
1972 : Premier album  O Boso.
1972 : Soul Makossa  dans les classe-
ments américains.
1989 : Autobiographie Trois kilos de café.
2014 : Dernier album  Balade en saxo.
2019 : Tournée des soixante ans de carriè-
re.
24 mars 2020 : Mort à Paris.

MEMOIRE Mohamed Dib l’écrivain en
ligne par Mourad Yelles, professeur des
universités en littératures maghrébines et
comparées à l’INALCO (Paris). sound-
cloud.com/if-alger/hommage-dib jus-
qu’au vendredi 15 mai. 
L’une des plus belles plumes de la littéra-
ture algérienne. 

CLIP Nouvelle chanson Qololi (dites-
moi) du collectif Bandya Social Club.
Hamidou, Baâziz, Abderahmane Djalti,
Kamel Bouakaz, Fouad Chemlal, Moha-
med Lamine, Fathi Tabouche, Hakim
Salhi, Mohamed KG2, Noureddine Alla-
ne, Mohamed Reda Djender, Mennacer
Mustapha et Reda Sika appellent au parta-
ge avec humour. 

THEATRE Concours national de drama-
turgie autour du thème « la prévention
contre le coronavirus », lancé par le
Théâtre national algérien Mahieddine-
Bachtarzi. Destiné aux enfants de 06 à 16
ans. Textes (de 07 à 12 pages) en arabe
(classique ou dialectal) ou en langue ama-
zighe. Format Word et joindre un enregis-
trement audio-visuel (vidéo) à l’e-mail:
prix.mustaphakateb@gmail.com.   

OPERA Concours de l’Opéra Boualem-
Bessaïh d’Alger. Destiné aux jeunes
talents âgés de 06 à 16 ans. Envoi de
vidéos (en HD de trois minutes) enregis-
trées dans différentes disciplines : perfor-
mance instrumentale, chant, danse... En
message privé sur la page de l’Opéra
(Facebook et Instagram).  Les vidéos
sélectionnées seront publiées avec l’ac-
cord parental des candidats. Les
meilleures œuvres seront sélectionnées
par le public. Au terme du concours, des
soirées artistiques seront animées à l’Opé-
ra d’Alger, consacrées aux performances
retenues.   

PHOTO Concours de photographie L’Es-
pagne de ma maison. Envoyer une image
prise avec un téléphone mobile ou un
appareil photo, avant le vendredi 1er mai.
Prise de vue de la maison ou du lieu de
confinement. 
Consulter la page Facebook de l’Institut
Cervantes d’Alger et de l’Ambassade
d’Espagne.  

ŒUVRE Concours de la meilleure œuvre
Covid-19 : prévention, mobilisation et
créativité. Destiné aux jeunes talents âgés
entre 04 et 18 ans. Disciplines : caricature,
photographie, dessin, peinture,  chant et
musique. Envoyer une œuvre par message
privé à la page Facebook de la direction de
la Culture de Tizi-Ouzou ou par Email
(dcto15@gmail.com) avec nom, prénom
et numéro de téléphone du candidat. 

PUBLICATION DE POÈMES CLANDESTINS 

recueil d’un prisonnier
UNE MAISON d’édition suédoise a publié un recueil de poèmes
signés de l’éditeur suédois d’origine chinoise Gui Minhai, actuel-
lement emprisonné en Chine, des textes sortis clandestinement et
pour certains déjà connus du public.
« Certains des poèmes ont été publiés dans des journaux suédois et
internationaux il y a environ un an. Mais c’est la première fois
qu’un recueil complet de poèmes (composés) en prison est dispo-
nible », a expliqué mercredi à l’AFP Martin Kaunitz, de la maison
d’édition Kaunitz-Olsson, installée à Stockholm. L’ouvrage
dépeint la vision de la Suède par son auteur ou encore ses condi-
tions de détention à travers onze poèmes écrits en chinois et tra-
duits en suédois. Intitulé « Je dessine une porte sur le mur avec
mon doigt », ce livre a été publié à l’occasion du 56e anniversaire
de l’éditeur, le 5 mai, et a été préfacé par sa fille Angela Gui, très
active dans les médias afin d’obtenir la libération de son père. Gui
Minhai, raconte Martin Kaunitz, « a mémorisé (les poèmes) en pri-
son et lorsqu’il a été libéré pour un court moment, il les a écrits et
les a passés en cachette à sa fille Angela Gui. Peu de temps après,
il a été à nouveau emprisonné ». A la fois libraire et éditeur, Gui
Minhai – au centre de vives tensions diplomatiques entre Pékin et
Stockholm – publiait dans une maison d’édition de Hong Kong des
livres au contenu salace sur les dirigeants de la Chine communiste,
profitant de la liberté d’expression et de publication sur le territoire
semi-autonome. Condamné en 2015 en Chine pour une affaire de
droit commun, il avait disparu la même année comme d’autres
employés de son entreprise lors de vacances en Thaïlande. Il était
ensuite réapparu dans une prison chinoise en « avouant » à la télé-
vision s’être rendu aux autorités en raison de son implication dans
un accident de la route en Chine remontant à 2003. Les autorités
chinoises avaient assuré l’avoir relâché en octobre 2017, mais

selon sa fille, il s’était alors retrouvé assigné à résidence dans la
ville de Ningbo, dans l’Est de la Chine. Il avait été de nouveau
interpellé début 2018 dans un train en Chine, alors qu’il était
accompagné de diplomates suédois. En février dernier, un tribunal
de Ningbo a reconnu Giu Minhai coupable d’avoir « illégalement
diffusé à l’étranger des informations classées », sans préciser la
nature de ces dernières, et l’a condamné à dix ans de prison. La jus-
tice avait aussi assuré que l’éditeur avait demandé en 2018 à
retrouver sa nationalité chinoise. Or, la Chine ne reconnaît pas de
double nationalité. La Suède a dans le même temps démenti l’in-
formation, insistant sur le fait que « Gui Minhai est un ressortissant
suédois », et a demandé sa libération.

AFP 
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« C’EST UN BIJOU ! » Applaudie sur les réseaux
sociaux, la Chanson du corona avait dépassé
les 20 000 vues sur YouTube, samedi 11 avril,
six jours après sa mise en ligne. L’histoire est
belle.
Celle d’une petite école rurale du Doubs, dépar-
tement de l’Est de la France parmi les plus tou-
chés par l’épidémie de coronavirus, dont le
directeur voulait « fédérer les enfants autour

d’un projet, qu’ils soient actifs depuis la maison
et qu’ils gardent le moral ».
Pour cet enseignant de Roches-lès-Blamont,
habitué depuis dix ans à créer des chansons
avec ses élèves autour du vivre-ensemble (plus
de 80 titres originaux sont réunis sur son blog),
l’idée s’est imposée d’elle-même. 
« La musique donne de la joie et de la légèreté,
qui ne sont pas trop de mises en ce moment »,

confie Antoine Boguet. 
« On a tous une envie folle, de retourner 
à l’école »
À partir d’un devoir d’expression écrite sur le
confinement, l’instituteur compile les idées des
enfants, les met en rimes avec l’aide de son
père musicien, lequel compose un air entraî-
nant, à la Renaud.
« Corona on n’veut pas de toi et on fait tout ce
qu’il faut pour ça ! », « Le Covid a vidé les rues
mais ne nous a pas abattus », « On s’envoie
des blagues pour en rire, on va s’en sortir sans
sortir », « Foot avec du papier toilette, c’est ce
qu’on a trouvé de mieux »…
D’une bonne humeur rafraîchissante, les mots
sonnent juste et livrent le point de vue des
enfants confinés, sans filtre et sans naïveté.
Jusqu’à cette conclusion, sur l’air de « Sacré
Charlemagne » : « On a tous une envie folle, de
retourner à l’école. »

Coronavirus : « La Chanson du corona »,

Le carrelage : 
une histoire de 
décoration depuis
l’Antiquité

Aujourd’hui, le carrelage est présent partout
dans nos foyers, du salon à la salle de bain.
Facile d’entretien et offrant une gamme
presque infinie de tailles, de couleurs, de
styles, de finitions, seules les chambres à
coucher semblent le bouder, à cause de son
côté froid. Il n’en demeure pas moins que le
carrelage est un indispensable de notre
décoration d’intérieur, et ce depuis
l’Antiquité.

Une très ancienne histoire
On retrouve les premières traces
d’utilisation du carrelage, sous forme de
carreaux d’argile cuite, dès l’Antiquité, pour
paver sols et murs. Si son usage est connu
en Egypte ou Mésopotamie, ce sont les
Romains qui vont, véritablement,
développer son usage de façon esthétique.
La mosaïque est alors un véritable art de la
décoration d’intérieur des villas romaines,
ornant les murs et sols de scènes délicates
et colorées.

Le Moyen Âge revient, hélas, à une
utilisation plus sobre du carrelage. La
mosaïque est délaissée au profit des plus
simples carreaux à décor d’engobe, grands
carreaux de terre cuite qui sont ornés grâce
à l’inclusion d’argiles colorées. On les
retrouve alors un peu partout dans les
châteaux et abbayes.

L’art de la céramique connaît un bond
extraordinaire lorsqu’au IXe siècle, en Irak,
est inventée la technique de la faïence.
Cette technique, qui recouvre la céramique
d’une fine glaçure ou émail blanc, permet
désormais de la peindre librement, sans
avoir à inciser ou établir de décors
cloisonnés préalablement, et sans que la
peinture ne s’épanche sur le vernis. On peut
donc désormais décorer nos précieux
carreaux de céramique et composer des
scènes avec, sans passer par la mosaïque.
Progressivement, cette technique se répand
jusqu’en Europe au cours de la
Renaissance. Entre le XVe et le XVIe
siècles, les artisans italiens, chinois et
flamands vont porter cette technique à son
apogée, créant de véritables chefs-
d’oeuvre.
Les manufactures néerlandaises de Delft,
en particulier, deviennent célèbres au XVIIe
siècle pour leur faïence brillante aux décors
bleus et blancs, dont la finesse et la
délicatesse approchent celles de la
porcelaine de Chine.
Mais le carrelage n’en a pas fini de son
histoire. Les avancées techniques de la
révolution industrielle du XIXème lui
donnent un nouveau coup de jeune. Elles
permettent de fabriquer le carrelage de
façon industrielle et en 1850, en France, le
carreau de ciment fait son apparition. Un
essor qui va continuer tout au long du
XXème siècle. On produit du carrelage en
quantité, sous toutes ses formes (grès
émaillé, grès brut, terre cuite, faïence, pâte
de verre…) et pour toutes les pièces de la
maison. La popularisation d’une pièce, en
particulier, va continuer de faire le succès
du carrelage. Car, entre salle de bain et
carrelage, tout n’est qu’une question de
joint.

Carrelage et salle de bain
Au départ, la salle de bain n’est pas une
pièce à part et il faudra attendre bien
longtemps avant que tous les logements
n’en soient équipés. On se lave dans un
tube en zinc dans la cuisine.

Italie. une chorale virtuelle réunit 700
enfants pour chanter contre le coronavirus
À l’initiative de l’association 
Europe InCanto, 700 enfants se
sont unis virtuellement pour
reprendre en chœur l’air d’opéra «
Nessun Dorma ». L’idée est de
véhiculer « un message d’espoir et
de solidarité » en pleine crise du
coronavirus. 
La vidéo a ensuite été diffusée sur
YouTube et saluée par le ministre
italien des Biens culturels.
Face à la crise sanitaire qui touche
une bonne partie du monde, l’as-
sociation italienne Europe InCanto
a décidé de « transmettre un mes-
sage d’espoir et de solidarité ». 
La structure a en effet lancé un
appel sur Internet pour que des
enfants envoient une vidéo dans
laquelle ils interprètent l’air Nessun
Dorma, issu de l’opéra Turadot de
Giacomo Puccini. Au total, ce sont
700 enfants d’Italie mais aussi
d’autres pays européens qui ont
participé à cette initiative, rapporte
BFM TV ce lundi 6 avril.

« Le plus grand chœur virtuel
du monde »
Afin que l’ensemble soit harmo-
nieux, les enfants qui ont participé

ont pu suivre les instructions des
organisateurs puis s’enregistrer
via une application nommée Scuo-
la InCanto. 
Une fois l’ensemble des presta-
tions reçues, l’association a réalisé
un montage vidéo sous la direction

du chef d’orchestre Germano Neri.
La réalisation de ce qui est présen-
té comme « le plus grand chœur
virtuel du monde » a été publiée
sur YouTube ce dimanche 5 avril.
Dario Franceschini, le ministre ita-
lien des Biens culturels, a tenu à

saluer cette initiative : « Ils se
déplacent avec ces sourires der-
rière des panneaux avec leur nom.
De cette terrible épreuve viendra
une génération meilleure et plus
forte que la nôtre », a-t-il écrit sur
son compte Twitter.

Les enfants de l’école de Roches-lès-Blamont (Doubs)
chantent le confinement et la solidarité dans un clip

remarquable, illustré par 350 dessins. Une bouffée d’oxygène
en pleine épidémie de coronavirus.

l’hymne émouvant des
enfants du Doubs
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Un nouveau malware cible les appareils IoT via

des attaques par force brute SSH

L es chercheurs en sécurité affir-
ment avoir découvert une nou-
velle souche de logiciels mal-

veillants spécialement conçus pour infec-
ter les serveurs Linux et les dispositifs de
l'Internet intelligent des objets (IoT), puis
abuser de ces systèmes pour lancer des
attaques DDoS. Baptisé Kaiji, ce nouveau
malware a été repéré la semaine dernière
par un chercheur en sécurité nommé Mal-
wareMustDie et l'équipe des laboratoires
Intezer.
Ce malware est très différent des autres
souches de malware de l'IoT, principale-
ment parce qu'il est écrit dans le langage
de programmation Go, plutôt qu'en C ou
C++, les deux langages dans lesquels la
plupart des malware de l'IoT sont codés de
nos jours. Les logiciels malveillants Go
sont rares, non pas parce qu'ils ne sont pas
efficaces, mais parce qu'il existe déjà tant
de projets C ou C++ disponibles gratuite-
ment sur GitHub et les forums de piratage
qui font de la création d'un botnet IoT une
opération simple. De nos jours, très peu
d'auteurs de logiciels malveillants de l'IoT
passent leur temps à coder un botnet à par-

tir de zéro. En fait, la grande majorité des
botnets IoT ne sont qu'un mélange de dif-
férentes parties et modules issus de plu-
sieurs souches, combinés en de nouvelles
variations des mêmes bases de code de
botnet.
"L'écosystème du botnet de l'Internet des
objets (IoT) est relativement bien docu-
menté par les spécialistes de la sécurité", a
déclaré Paul Litvak, un analyste de logi-
ciels malveillants chez Intezer, qui a ana-
lysé le code dans un rapport publié hier.
"Il n'est pas fréquent de voir l'outillage
d'un botnet écrit de toutes pièces".

Le Kaji se répand par des attaques de
force brute des SSH
Selon Paul Litvak et MalwareMustDie,
Kaiji a déjà été repéré dans la nature, se
répandant lentement à travers le monde,
faisant de nouvelles victimes. Le cher-
cheur d'Intezer affirme que pour l'instant,
le botnet n'est pas capable d'utiliser des
exploits pour infecter des appareils non
homologués. Au lieu de cela, le botnet
Kaiji exécute des attaques de force brute
contre les appareils IoT et les serveurs
Linux qui ont laissé leur port SSH exposé
sur Internet.
Seul le compte "racine" est visé, dit le
chercheur. Le botnet a besoin d'un accès
root aux appareils infectés afin de mani-
puler les paquets bruts du réseau pour les
attaques DDoS qu'il veut mener, et les

autres opérations qu'il veut effectuer.
Une fois qu'il aura accès au compte racine
d'un appareil, Kaiji utilisera l'appareil de
trois façons. Premièrement, pour les
attaques DDoS. Deuxièmement, pour
effectuer davantage d'attaques SSH par la
force brute contre d'autres appareils. Troi-
sièmement, il vole toutes les clés SSH
locales et les transmet à d'autres appareils
que le compte racine a gérés dans le passé.

Kaji semble être encore en cours de
développement
Selon Paul Litvak, le botnet, bien qu'il ait
la capacité de lancer six types différents
d'attaques DDoS, était clairement un tra-
vail en cours. Le code manquait de fonc-
tionnalités par rapport à d'autres botnets
plus établis, contenait la chaîne "demo" à
certains endroits, et le module de rootkit
s'appelait trop souvent lui-même et épui-
sait la mémoire de l'appareil, ce qui entraî-
nait un plantage. En outre, les serveurs de
commande et de contrôle Kaiji se met-
taient souvent hors ligne, laissant les
appareils infectés sans serveur maître et
risquant d'être détournés par d'autres bot-
nets. Mais si ce botnet n'était pas une
menace aujourd'hui, cela ne signifie pas
qu'il ne le sera pas à l'avenir. Malware-
MustDie et Litvak suivent maintenant son
évolution.Les deux chercheurs s'accor-
dent également sur le fait que le botnet
semble être l'œuvre d'un développeur chi-

nois, puisque de nombreuses fonctions du
code, bien qu'écrites en anglais, étaient de
simples translittérations de termes chi-
nois.

Fragmentation du marché
Kaiji est maintenant le dernier botnet à
faire surface sur la scène des logiciels
malveillants de l'IoT, qui a connu des
développements intéressants au cours des
derniers mois. 
L'époque des botnets qui infectent plus de
100 000 ou 500 000 appareils est révolue.
Aujourd'hui, la plupart des botnets IoT
dépassent rarement les 15 000 à 20 000
dispositifs infectés, et ce ne sont que les
plus efficaces.
En raison de la prévalence des kits de bot-
nets à source ouverte, il existe aujourd'hui
des centaines de botnets actifs au quoti-
dien, tous luttant pour infecter et contrôler
le même nombre de dispositifs IoT. En
conséquence, l'ensemble du marché des
botnets IoT est désormais fragmenté et
réparti entre un grand nombre de petits
acteurs. Actuellement, l'un des plus
grands botnets est Mozi, qui, selon un rap-
port des laboratoires Black Lotus de Cen-
turyLink, a réussi à infecter plus de 16
000 robots au cours des quatre derniers
mois. Parmi les autres botnets récents, on
peut citer le nouveau Hoaxcalls, Mukashi
et dark_nexus.

Sécurité : Les chercheurs
affirment que le nouveau

malware Kaiji a été codé par
un développeur chinois dans
le seul but de lancer des

attaques DDoS.

Nvidia acquiert Cumulus
pour renforcer ses
capacités réseau

TECHNOLOGIE : Mellanox, le fournis-
seur d'interconnexion acheté par Nvidia le
mois dernier, propose des offres combi-
nées avec Cumulus depuis 2016.
Nvidia a annoncé lundi son projet d'acqui-
sition de Cumulus Networks, une société
spécialisée dans les logiciels pour réseau
fondée en 2010. 
Cet achat fait suite à l'acquisition de Mel-
lanox par Nvidia pour 9 milliards de dol-
lars, un fournisseur d'interconnexion qui
propose des offres combinées avec Cumu-
lus depuis 2016. Les conditions de l'ac-
cord n'ont pas été divulgués."L'approche
de Nvidia s'étend plus profondément dans

les logiciels réseau avec Cumulus", a écrit
Amit Katz, vice-président chez Mellanox,
dans un article de blog. "La capacité à
innover dans l'ensemble de la pile techno-
logique nous aidera à fournir des perfor-
mances à l'échelle du centre de données
software defined".
Cumulus affirme avoir plus de 1 800
clients, dont 30 % des entreprises du For-
tune 50. 
L'entreprise de Mountain View, en Cali-
fornie, supporte plus de 100 plates-formes
matérielles avec Cumulus Linux, son sys-
tème d'exploitation pour les commuta-
teurs réseau. Les commutateurs Spectrum

de Mellanox sont déjà livrés avec Cumu-
lus Linux. 
Les deux sociétés ont également travaillé
ensemble pour construire DENT, un fra-
mework logiciel Linux distribué pour le
edge computing, ainsi que le système
d'exploitation Onyx.
Culumus a également été à l'origine de
l'ONIE, une initiative open source du
Open Compute Project qui définit un
"environnement d'installation" ouvert
pour les commutateurs réseau bare metal.
Mellanox utilise l'environnement ONIE
comme base pour ses commutateurs.
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cyclisme : L’ucI dévoile son

nouveau calendrier World Tour
pour la fin de la saison 2020

L’Union cycliste internationale (UCI) a dévoilé mardi après-midi le nouveau calendrier World Tour, en vue
de la reprise de la saison cycliste, interrompue en raison de la pandémie de coronavirus (Covid-19) qui a

frappé la planète.

Jusqu’alors, les seules dates validées
étaient celles du Tour de France (29
août au 20 septembre) et des Mon-

diaux sur route en Suisse, dont la course en
ligne était prévue le 27 septembre. A celles-
ci, confirmées par l’UCI, s’ajoutent désor-
mais celles des deux autres grands Tours :
le Giro, qui débutera deux semaines après
la fin du Tour de France (4-25 octobre), et
la Vuelta (20 octobre-8 novembre), sous un
format inédit puisqu’elle débutera durant la
dernière semaine du Tour d’Italie et qu’elle
ne sera composée que de 18 étapes, le
grand départ aux Pays-Bas ayant été annu-
lé. Si les conditions sanitaires le permet-
tent, la saison cycliste reprendra le 1er août
avec les Strade Bianche, et Milan-San
Remo se tiendra une semaine plus tard.
Deux courses à étapes pourront faire office
de préparation au Tour de France : le Tour
de Pologne (5-9 août) et le Critérium du
Dauphiné (12-16 août), tous deux réduits à

cinq étapes. A l’exception de Milan-San
Remo, les plus grandes courses d’un jour
seront organisées après le Tour de France.
Trois jours après les Mondiaux, s’ouvrira
la période des classiques ardennaises, avec

la Flèche Wallonne (30 septembre), Liège-
Bastogne-Liège (4 octobre, jour du début
du Giro) et l’Amstel Gold Race (10
octobre). Le lendemain débuteront les flan-
driennes, avec Gand-Wevelgem (11
octobre), puis le Tour des Flandres (18
octobre) et enfin Paris-Roubaix (25
octobre), en pleine Vuelta, comme le Tour
de Lombardie (31 octobre), qui sera
comme à son habitude le dernier Monu-
ment de l’année. Dans un communiqué,
l’UCI précise que les Championnats natio-
naux devraient se dérouler du 20 au 23
août, mais que leur tenue dépendra de la
capacité des fédérations de chaque pays à
les organiser. «Dans le cas où celles-ci se
retrouveraient dans l’incapacité de mainte-
nir l’épreuve, des dates alternatives pour-
ront être proposées», précise l’instance.

ESS : KHELFAYA
COMPTE PROLONGER
LE CONTRAT DE KOUKI
LE PRÉSIDENT de l’ES Setif, Fahd
Khelfaya va entamer prochainement les
négociations avec l’entraineur Nabil
Kouki pour le prolongement de son
contrat qui expirera en fin de saison. Arri-
vé sur la pointe des pieds le mois d’oc-
tobre dernier, l’entraineur tunisien de
l’ES Setif, Nabil Kouki est parvenu à réa-
liser de bons résultats avec le club de Ain
Fouara en hissant son équipe à la deuxiè-
me place en championnat et en atteignant
le quart de finale de la coupe d’algérie.
Par crainte de perdre son entraineur qui
sera libre en fin de saison, Khelfaya qui
est entièrement satisfait du travail du
technicien tunisien, veut renouveler le
bail de Kouki. Ce dernier d’ailleurs n’est
pas contre l’idée de rester à la tête de la
barre technique de l’ESS. « J’ai de bons
rapports avec tout le monde à Sétif, que
ce soit avec l’administration ou avec les
supporters.  C’est pour cette raison que je
veux poursuivre ma mission avec mon
club. J’ai eu une discussion avec le prési-
dent Halfaya pour prolonger mon contrat
qui expirera à la fin de l’actuel exercice,
mais avec le Covid- 19, tout a été reporté
», a expliqué Kouki.

ARABIE S. :
BOUKHANCHOUCHE
DEMANDE À ÊTRE
RAPATRIÉ
L’INTERNATIONAL algérien, Salim
Boukhanchouche, a appelé les pouvoirs
publics à rapatrier les Algériens bloqués
en Arabie Saoudite depuis le début de la
pandémie dans une récente déclaration à
la presse. L’ancien milieu de terrain de la
JSK a déclaré : « Tout est à l’arrêt en Ara-
bie Saoudite et plus particulièrement la
compétition sportive. Nous demandons
aux autorités algériennes de nous rapa-
trier d’Arabie Saoudite ». Le milieu de
terrain d’Abha a ensuite expliqué qu’il
avait, en compagnie d’autres concitoyens
algériens, essayé sans succès de trouver
une solution avec l’Ambassade d’Algérie
à Jeddah. 

ACCORD IMMINENT
ENTRE LA SPAL ET LA
FIORENTINA POUR
MOHAMED FARÈS
LA FIORENTINA (Serie A italienne de
football) serait sur le point de trouver un
accord avec la SPAL pour le transfert du
défenseur international Mohamed Farès
dès cet été, rapporte mardi le site spécia-
lisé Calciomercato. Les dirigeants de la
«Viola « devraient verser une somme
d’argent plus les services du milieu de
terrain français Bryan Dabo qui sera uti-
lisé comme monnaie d’échange, précise
la même source. En cas d’officialisation
de la transaction, le joueur de 23 ans
connaîtra son troisième club en Italie
après Hellas Verone et SPAL. Le latéral
gauche algérien était sur le point de
rejoindre l’Inter Milan, avant de contrac-
ter une grave blessure au genou qui allait
l’empêcher de rejoindre la Lombardie. 

OGC NICE : ADAM
OUNAS NE SERA PAS
CONSERVÉ 
L’OGC Nice a décidé de ne pas activer
l’option d’achat dont il dispose pour l’in-
ternational algérien Adam Ounas, prêté
par Naples jusqu’à la fin de la saison en
cours, a annoncé mardi le club azuréen de
Ligue 1 de football sur son site officiel. A
23 ans, le champion d’Afrique 2019
retourne donc au Napoli qui l’avait prêté
au «Gym» à la toute fin du mercato esti-
val, une fois le rachat du  club entériné. 

cs constantine : redjradj fait 
le point sur le mercato

LE DIRECTEUR sportif du CS Constantine, Rachid Redjradj, a
démenti lundi l’intérêt porté par le club pour le joueur Fares
Amrane (CA Batna) et a affirmé l’ambition du staff administra-
tif d’engager « prochainement » Ahmed Maâmeri (WA Boufa-
rik) et Merouane Mehdaoui (CR Beni Thour). « Plusieurs
joueurs évoluant dans des ligues inférieures ont été mis dans le
viseur du CSC pour un éventuel recrutement en vue de renfor-
cer l’effectif de l’équipe », a indiqué à l’APS, Rachid Redjradj,
réfutant par la même occasion l’intérêt porté par le club pour le
joueur Fares Amrane du CA Batna (division nationale amateur-
Est) qui a été annoncé ces derniers jours dans les médias locaux.
Le même responsable a également affiché l’ambition de la
direction du club constantinois pour le recrutement du latéral
gauche du WA Boufarik, Ahmed Maâmeri (22 ans) du cham-

pionnat de division nationale amateur-Centre, pour les qualités
dont il a fait montre lors des matchs de la coupe d’Algérie, ainsi
que du jeune prodige de la wilaya d’Ouargla, à savoir le milieu
de terrain du CR Beni Thour, Merouane Mehdaoui (22 ans). Le
plan d’action du staff administratif prévu pour cette période de
la suspension de la compétition consiste en la préservation de
l’équipe-type qui a été derrière le sacre de 2018, ainsi que le
renforcement des différents compartiments par des doublures
pouvant suppléer les éléments existants, a fait savoir la même
source. En plus de la baisse des salaires des joueurs, le recours
au recrutement d’éléments nouveaux évoluant dans des cham-
pionnats inférieurs avec un rapport qualité-prix avantageux per-
mettra au club de mieux gérer financièrement cette période dif-
ficile, a exprimé Redjradj .

CS CONSTANTINE : REDJRADJ FAIT 
LE POINT SUR LE MERCATO
LE DIRECTEUR sportif du CS Constantine, Rachid Redjradj,
a démenti lundi l’intérêt porté par le club pour le joueur Fares
Amrane (CA Batna) et a affirmé l’ambition du staff adminis-
tratif d’engager « prochainement » Ahmed Maâmeri (WA
Boufarik) et Merouane Mehdaoui (CR Beni Thour). « Plu-
sieurs joueurs évoluant dans des ligues inférieures ont été mis
dans le viseur du CSC pour un éventuel recrutement en vue de
renforcer l’effectif de l’équipe », a indiqué à l’APS, Rachid
Redjradj, réfutant par la même occasion l’intérêt porté par le
club pour le joueur Fares Amrane du CA Batna (division
nationale amateur-Est) qui a été annoncé ces derniers jours
dans les médias locaux. Le même responsable a également
affiché l’ambition de la direction du club constantinois pour le
recrutement du latéral gauche du WA Boufarik, Ahmed Maâ-
meri (22 ans) du championnat de division nationale amateur-
Centre, pour les qualités dont il a fait montre lors des matchs
de la coupe d’Algérie, ainsi que du jeune prodige de la wilaya
d’Ouargla, à savoir le milieu de terrain du CR Beni Thour,
Merouane Mehdaoui (22 ans). Le plan d’action du staff admi-
nistratif prévu pour cette période de la suspension de la com-
pétition consiste en la préservation de l’équipe-type qui a été
derrière le sacre de 2018, ainsi que le renforcement des diffé-
rents compartiments par des doublures pouvant suppléer les
éléments existants, a fait savoir la même source. En plus de la
baisse des salaires des joueurs, le recours au recrutement
d’éléments nouveaux évoluant dans des championnats infé-
rieurs avec un rapport qualité-prix avantageux permettra au
club de mieux gérer financièrement cette période difficile, a
exprimé Redjradj .

JUDO: LES CHAMPIONNATS D’AFRIQUE
REPROGRAMMÉS EN NOVEMBRE ET
DÉCEMBRE PROCHAINS
LES CHAMPIONNATS d’Afrique de judo (messieurs et dames),
qualificatifs aux Jeux Olympiques de Tokyo-2020, auront lieu en
novembre et décembre prochains au Maroc, a-t-on appris mardi
du 1er vice-président de l’Union africaine de judo (UAJ), l’Algé-
rien Mohamed Meridja.»On a décidé de reprogrammer les Cham-
pionnats d’Afrique individuel et par équipes du 28 novembre au
1er décembre prochains au Maroc», a indiqué à l’APS Meridja.
La compétition était initialement programmée du 25 au 27 juin
dans le même pays, mais avait été reportée en raison de la pandé-
mie de coronavirus (Covid-19).»Ce rendez-vous est très impor-
tant puisqu’il permettra aux athlètes participants d’engranger
beaucoup de points en vue d’améliorer leur position au classe-
ment de qualification olympique à Tokyo», a expliqué le respon-
sable du volet technique au niveau de l’UAJ. Outre cette compé-
tition, les athlètes africains auront encore une occasion de rempor-
ter des points en prévision d’une qualification aux joutes olym-
piques, à l’occasion des deux tournois continentaux de Dakar et
Yaoundé. Ce sont des compétitions «aussi importantes» qui
étaient programmées pour les 7-8 novembre  à Yaoundé, puis les
14-15 du même mois à Dakar, mais leurs nouvelles dates n’ont
pas été encore fixées, a précisé Mohamed Meridja. Autre décision
de l’UAJ, la reprogrammation des Championnats d’Afrique
cadets et juniors (filles et garçons) de Tunisie : «Initialement pré-
vus du 7 au 10 septembre, ils ont été reportés jusqu’à la fin sep-
tembre, début octobre. Pour le reste des événements, tout a été
annulé jusqu’à nouvel ordre», selon le membre du bureau exécutif
de la Fédération internationale de judo.
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HORAIRES 
DES
PRIÈRES

A N N A B A
Fadjr    Dohr     Açr   Maghrib       Icha
03:48        12:26      16:14        19:28      20:58

O U A R G L A
Fadjr    Dohr      Açr    Maghrib    I c h a
04:16        12:36      16:16        19:28      20:50

C H L E F
Fadjr    Dohr      Açr    Maghrib    I c h a
04:17        12:52      16:39        19:52      21:20

M O S T A G A N E M
Fadjr    Dohr      Açr    Maghrib    I c h a
04:23        12:57      16:43        19:57      21:25

O R A N
Fadjr    Dohr      Açr    Maghrib    I c ha
04:26      13:00     16:46      19:59       21:27

C O N S T A N T I N E
Fadjr    Dohr      Açr      Maghrib   Icha 
03:55        12:31      16:18        19:31      21:00

A L G E R
Fadjr   Dohr      Açr     Maghrib     Icha 
04:07        12:45      16:33        19:46      21:16

Alger                24°                    15°
Oran                23°                    15°
Constantine   28°                    14°
Ouargla           43°                    24°

Maximales Minimales

EN PARTENARIAT
AVEC LE CRA
Ooredoo lance
une large opération
de solidarité au
profit des familles
défavorisées 
AVEC l’arrivée du mois sacré
du Ramadhan, Ooredoo réitère
son engagement citoyen en
s’impliquant dans les actions
de solidarité nationale
notamment en cette
conjoncture de la crise
sanitaire qui prévaut dans le
pays. 
Ainsi, Ooredoo apporte son
soutien aux couches
vulnérables de la société en ce
mois de piété et remet des colis
alimentaires au profit de 2000
familles algériennes réparties
sur tout le territoire national.
Ce don a été remis au
traditionnel partenaire de
Ooredoo Algérie, à savoir le
Croissant Rouge Algérien
(CRA) qui se chargera de le
distribuer aux familles
nécessiteuses dans les régions
Centre, Ouest et Est du pays.
En cette occasion, le directeur
général adjoint de Ooredoo, M.
Bassam Al Ibrahim a déclaré :
«Il va sans dire que pour
Ooredoo, la volonté de
soutenir les Algériens est une
priorité suprême, notamment
en ces temps de crise. Comme
chaque année, Ooredoo
s’inscrit dans l’élan de
solidarité et tend la main aux
personnes démunies à travers
multiples actions humanitaires
et ce, avec le support de notre
traditionnel partenaire le
CRA.»
Pour sa part, la Présidente du
Croissant Rouge Algérien,
Mme Saida Benhabyles a
affirmé : «Nous tenons à
remercier notre partenaire
privilégié Ooredoo, qui nous
accompagne dans nos
différentes actions
humanitaires. Ooredoo et le
CRA partagent les mêmes
valeurs et nous travaillons
étroitement pour apporter notre
soutien aux Algériens en cette
crise sanitaire. Nous sommes
fiers de cette collaboration, qui
nous a permis de venir en aide
aux milliers de familles en ce
mois de partage et de piété.» 
Par ce geste de solidarité en ce
mois de Ramadhan, Ooredoo
réaffirme son statut
d’entreprise citoyenne et son
engagement auprès des franges
les plus vulnérables de la
société. 

DEUX étages (les 5e et 6e) d’un bâtiment sis
rue de Tripoli à Hussein Dey à Alger se sont
effondrés hier après-midi, faisant selon un
premier bilan deux victimes dont l’une se
trouve dans un état grave et l’autre est tou-
jours ensevelie sous les décombres, a déclaré
le chargé de l’information et de la communi-
cation à la Direction générale de la protection
civile, le capitaine Nassim Bernaoui. Préci-
sant que l’immeuble de six étages se situe au

64 rue de Tripoli, le capitaine Bernaoui a fait
savoir que les premières interventions des
services de la protection civile font état de
deux personnes ensevelies sous les
décombres dont une première victime a été
extraite, une dame qui se trouve dans un état
grave et qui a été transférée au service des
urgences.
Le bâtiment a été évacué de ses habitants
à titre préventif, en attendant la fin de

l’opération, selon le capitaine Bernaoui. Pour
sa part, le Président de l’Assemblée Populaire
Communale (APC) d’Hussein Dey, Benraïda
Abdelkader a expliqué que cette bâtisse était
classée dans la case orange et figure parmi les
plus anciens bâtiments donnant sur la rue de
Tripoli, précisant que ce bâtiment devait
bénéficier d’une opération de réhabilitation
prévue par la wilaya d’Alger.
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UNE FEMME ET SA FILLE DE DEUX ANS RETIRÉES DES DÉCOMBRES

effondrement de deux étages
d’un bâtiment à hussein dey 

M ieux encore, les opéra-
tions de solidarité
envers les familles

démunies se multiplient à travers
les quatre coins de la wilaya
impliquant plusieurs acteurs dont
le mouvement associatifs, les
APC, l’APW, des bienfaiteurs, le
Croissant Rouges Algériens, les
Scouts musulmans, les Comités
des villages, la Direction de l’ac-
tion sociale. 
Et la plus importante opération
exécutée pour le moment consiste
en la distribution quelques 20 000
colis de denrées alimentaires aux
familles nécessiteuses répartis sur
de nombreuses communes. «Les
colis de vivres sont en phase de
préparation et seront acheminer
vers toutes les communes de la
wilaya pour distribuées aux
familles nécessiteuses avec la
contribution des bienfaiteurs, le
croissant rouge Algérien ainsi que
les Scouts musulmans Algé-
riens», indique la cellule de com-
munication de la wilaya. 
L’APW, a pour sa part, indiqué
«le vote d’une subvention de 15
milliards de centimes en faveur
des communes en vue de l’acqui-
sition des kits alimentaires. Cette
somme a été allouée dans «le

cadre de la solidarité avec nos
concitoyens et les nécessiteux
durant cette crise sanitaire. Et de
préciser que «ce montant est
réparti sur les municipalités en
fonction du nombre d’habitants. 
L’association «Kafil El Yatim» de
Béjaïa, a entamé aussi une opéra-
tion d’aide aux familles pauvres
et compte distribuer des dizaines
de couffins alimentaires, en sus,
de ses actions d’assistance aux
orphelins sur le plan social que
psychologique. Les bénévoles de
l’association ont redoublé d’ef-
forts depuis le début du covid-19
pour aider les orphelins. 
Pour sa part, l’APC de Chemini a
initié une opération de distribu-
tion des couffins de produits ali-
mentaires divers avec l’aide des
représentants des villages. «Au
total 791 familles qui ont bénéfi-
cié des deux dispositifs mis en
œuvre dont 496 familles ont
reçues des couffins de denrées
alimentaires», a indiqué le maire
dans un poste. «Pas moins de 296
familles ont bénéficié d’une allo-
cation de 10 000. 00 DA spécial
Ramadhan puisée sur fonds
propres de la commune et sub-
vention de la wilaya», précise-t-
il. Les personnes inscrites sur le

fichier du service social de l’APC
ont tous bénéficié de ces aides
grâce au travail de recensement et
les efforts menés sans cesses par
les comités des villages», ajoute
le P/APC. Et d’annoncer qu’«une
autre action de solidarité de gran-
de envergure sera lancée par
l’APC au profit des familles tou-
chées par le Covid-19». 
L’APC de Semaoune avec l’appui
des bienfaiteurs quelques 500
couffins alimentaires composés
de 05 litres d’huile végétale, 02
boites de cafés, 02 Kg de sucre,
01 Kg tomate concentré, 02 Kg
de fric, 01 Kg vermicelles, 04 Kg
couscous, 01 Kg poids-chiche, 01
Kg riz, 02 paquet de lait et 01 sac
semoule. La valeur du couffin
estimée à 5000, 00DA. Le P/APC
a informé ces derniers jours les
bénéficiaires de l’aide de l’état du
versement de la prime de 10
000,00DA. Celle-ci a été versée
aux comptes de 312 familles
nécessiteuses de la commune, a-t-
on indiqué dans un poste. De son
côté, l’association Soummam
Ighil- Ouchaâlal, quartier (Ighil
Ouazoug) dans la commune de
Béjaïa a distribué quelques 200
colis de viande rouge aux
familles pauvres du quartier. Et

l’association Zad El-Miaad a ini-
tié la semaine dernière une opéra-
tion de collecte de sang organisée
au niveau de l’école El-Mokrani. 
«L’opération a connu un succès
avec l’inscription de 81 béné-
voles et l’enlèvement pour 67
donateurs», indique-t-on. Cette
association compte mener une
opération de distribution des
dizaines de kits alimentaires à
l’occasion du mois de Ramadhan
comme chaque année. A El-Flaye
500 couffins alimentaires ont été
distribués en faveur des familles
nécessiteuses par le collectif des
associations de la commune pour
le mois sacré du Ramadan. Plus
de 15 quintaux (1500 kg) de vian-
de seront distribués avec la
contribution de bienfaiteurs. 
Une opération de solidarité a été
menée récemment par la direction
de l’action sociale au siège de la
wilaya en présence du wali au
profit des familles ayant à charge
des enfants handicapés. Au total,
ce sont 210 familles ayant à char-
ge des handicapés qui sont desti-
nataires de ces aides. Des colis de
denrées alimentaires, seront ache-
minés vers les familles concer-
nées. 

N. Bensalem

LA SOLIDARITÉ TOUJOURS EN ACTION À BÉJAÏA

20 000 coLIs dIsTrIbués Aux
démunIs

L’élan de solidarité qui avait débuté durant les premières semaines de l’apparition de la pandémie
du coronavirus se poursuit toujours à Béjaïa avec l’entame du mois de Ramadhan.


